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Remarque : Dans cette publication , les termes de genre masculin 
utilises pour designer des personnes englobent a lafois les femmes et les 
hommes. Ils sont utilises uniquement dans le but d’alleger le texte et ne 
visent aucune discrimination. 

Alberta Learning autorise la reproduction de la presente publication 
a des fins pedagogiques et sans but lucratif. 

Nous nous sommes efforces de reconnaitre ici toutes nos sources et 
de nous conformer a la reglementation relative aux droits d’auteur. 

Si vous relevez certaines omissions ou erreurs, veuillez en informer 
Alberta Learning afin que nous puissions y remedier. 



Le present document est le produit dune collaboration d’Alberta 
Learning et du ministere de l’Edu cation, de la Culture et de la 
Formation des Territoires du Nord-Ouest. 
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• Les trois temps de la demarche d’apprentissage 20 
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Lenseignement explicite, 
sans etre une panacee, 
s’avere etre une approche la 
plus valable a Yheure 
actuelle pour enseigner une 
habilete , compte tenu des 
recherches recentes. Lemploi 
de Yenseignement explicite 
augmente la probability 
qu’un plus grand nombre 
d’eleves developpent 
Yhabilete ou les habiletes a 
Y etude. 

(Christian Boyer, 1993) 



La banque de strategies d’ecoute sadresse aux enseignants de secondaire 
desservant les clienteles francophone ou d’immersion. Elle fait suite au 
document intitule A Yecoute de son ecoute* qui amene Tenseignant a reflechir 
a son propre processus d ecoute et lui foumit des pistes pour analyser ses 
pratiques pedagogiques liees a Tenseignement de lecoute. 

Le present document a pour but : 

° d’offrir aux enseignants foccasion d’approfondir leur comprehension 
des resultats d’apprentissage specifiques (RAS**) relatifs a Tecoute que 
Ton retrouve dans le programme de frangais langue premiere de 1998 
(RAG : COl et C02) et les RAS de comprehension orale que Ton 
retrouve dans le programme de frangais langue seconde - immersion 
de 1998 (RAG : C04 et C05); 

° de foumir aux enseignants un modele d’enseignement explicite de 
strategies (RAS); le modelage tient compte des trois types de 
connaissances — declaratives (QUOI), condi tionnelles (POURQUOl et 
QUAND) et procedurales (COMMENT); 

0 de faciliter la planification de RAS a finterieur de taches; 

o de faire decouvrir aux enseignants les possibility de transfert quant a 
l’application dune strategic; 

° de sensibiliser les enseignants a la demarche dapprentissage d’un RAS 
ou dune tache. 

Nous esperons que cette banque de strategies vous sera des plus utiles et 
que vous pourrez aller encore plus loin dans Tenseignement de Tecoute avec 
vos eleves afin qu’ils deviennent des auditeurs de plus en plus efficaces. 

Bonne decouverte et bonne planification! 



* Ce document est accompagnt d’utie audiocassette etilesten vente au LRDC. 

** Un RAS est equivalent Cl une strategic s’il est tire de la section de planification ou de gestion du 
programme d’etudes ( y compris les RAS devaluation). Ces RAS sont observables et on peat les 
reperer dans le programme d’etudes d I’aide du symbole A 0 ; les RAS ayant trait au produit sont 
identifies par le symbole A m et sont mesurabfes. 
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ORGANISATION DU DOCUMENT 



Organisation du document 

Nous vous suggerons de feuilleter ce document dans le but de vous 
familiariser avec ses diverses composantes et sa mise en pages. Vous 
allez remarquer qu’on y trouve deux sections ayant des buts distincts. 

La premiere section vise a sensibiliser les enseignants a la demarche 
d’apprentissage de Tecoute : 

Sensibilisation a Da demarche d’apprentissage 



Pag es La preparation (l er temps) 

8 • Motivation a l’apprentissage 

9 • Activation des connaissances anterieures 

10 ® Exploration de l’objet d’apprentissage 



Pages La realisation (2 C temps) 

11 • Modelage - Planification de l’enseignement 

13 - Planification d’un RAS 

15 — Planification de la demarche d’apprentissage 

18 - Planification d’une tache d’ecoute 



Pages Emigration (3 C temps) 

20 • Transfert des connaissances 

20 - Mise en pratique 

21 - Planification d’un RAS 

22 - Planification de la demarche d’apprentissage 

24 - Planification d’une tache d’ecoute 



La deuxieme section fournit une analyse et un modelage de chacun des 
resultats d’apprentissage specifiques (RAS) presentes dans les 
programmes de frangais langue premiere et de frangais langue seconde - 
immersion de 1998 : 

Presentation des strategies d’ecoute 



Pages 


Presentation des strategies contenues dans la banque 


29 


Planification de l’ecoute 


29 


• Strategies de planification 


31 


Regroupements 


32 


• Analyse et modelage des strategies de planification 


49 


Gestion de l’ecoute 


49 


• Strategies de gestion 


51 


Regroupements 


53 


• Analyse et modelage des strategies de gestion 



91 Evaluation de l’ecoute 

91 • Strategies devaluation 

92 • Analyse et modelage des strategies d’ evaluation 








Des activites de reflexion sont rattachees a chacun des trois temps de la demarche d’apprentissage presentee 
dans la premiere section. 11 est important de faire les activites dans Tordre ou elles sont presentees, pour 
bien vous approprier cette demarche. 




Dans la premiere section de ce document, certaines pages 
presentent un long trait vertical pointille. Toutes les activites et les 
lectures qui se trouvent a gauche de ce trait sont FACULTAT1VES. 
Toutes les activites et les lectures qui se trouvent a droite de ce 
trait sont jugees ESSENTIELLES a la demarche de reflexion 
proposee. Nous vous invitons a les completer en vous fiant a vos 
connaissances et en suivant votre desir d’apprendre. 



L’ACTIVATION DES 
CONNAISSANCES ANTERIEURES 

Dans Tapprentissage, Tactivation 
des connaissances anterieures est. . . 






Vous trouverez, au fil du texte, divers encadres ombres. Ce sont 
des encadres explicatifs de la demarche d’apprentissage. Ils 
illustrent les principes d’apprentissage qui sous-tendent la vision 
des programmes de frangais langue premiere et de frangais langue 
seconde - immersion. 






Implication pedagogique : 

Lenseignant est responsable d’offrir 
des activites signifiantes pour I’dtve. 
II est aussi primordial que . . . 



Sous les encadres ombres se trouvent des cases intitulees 
« Implication pedagogique ». Ce sont des pistes a considerer pour 
faire vivre la demarche d’apprentissage a vos eleves. 



♦ 



[Vtise en application 




Si vous desirez aller plus loin dans cette demarche de reflexion, 
vous pouvez noter comment vous pourriez appliquer chacune des 
grandes etapes de la demarche d’apprentissage dans votre salle de 
classe. Les espaces qui se trouvent a gauche, au bas de la page, 
servent a cet effet. Sentez-vous libre d’y inscrire vos idees et vos 
reflexions. 
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La preparation (l tf temps) 



° Motivation a l’apprentissage 
o Activation des connaissances anterieures 
o Exploration de l’objet d’apprentissage 



La realisation (2 e temps) 



° Modelage - Planification de l’enseignement 

- Planification dun RAS 

- Planification de la demarche d’apprentissage 

- Planification d’une tache d’ecoute 



L’integration (3 e temps) 



° Transfert des connaissances 

- Mise en pratique 

- Planification d’un RAS 

- Planification de la demarche d’apprentissage 

- Planification d’une tache d’ecoute 
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Quand une personne essaie de determiner ce qu’une tache va lui rapporter personnellement, 
professionnellement ou socialement et qu’elle la juge utile, elle se sent davantage prete a fentreprendre. 
Quand on lui fournit de bonnes raisons pour mener cette tache a terme, on favorise alors son 
engagement, sa participation et sa persistance dans la realisation de cette tache. 



LA MOTIVATION A 
LAPPRENTISSAGE 

On peut susciter l’interet et l’engagement 
dans une tache de la part de quelqu’un si 
on explicite la signification de cette tache. 
La personne peut alors reconnaltre que la 
tache pr£sent£e a des retomb£es utiles et 
fonctionnelles dans sa vie actuelle et 
future. 



t 



Implication pedagogique : 

Lenseignant est responsable d’offrir 
des activites signifiantes pour leleve. 
Il est aussi primordial que 
Vetiseignant aide Veleve a dormer un 
sens a la tdche et a voir les 
applications possibles des appren- 
tissages dans des contextes concrets 
et varies. 




Cette premiere activite sert a stimuler votre interet pour la tache que 
vous allez accomplir et a amticiper les retombees personnelles et 
professionnelles. 

1. A partir d’un survol du document, de la table des matieres et de la 
liste des activites et des encadres pedagogiques, ainsi que de la 
lecture de fintroduction, vous avez probablement commence a 
formuler vos attentes par rapport au contenu de ce document. Que 
pensez-vous que ce document va vous apporter? 



Pistes de 
reflexion 



2. Au fur et a mesure que vous avancez dans votre demarche de 
reflexion, vos attentes vont sans doute se preciser. Vous pourrez, au 
besoin, les ajuster en fonction de ce que vous pensez et de ce que 
vous aimeriez decouvrir sur fenseignement de fecoute. Vous 
pouvez utiliser l’espace ci-dessous pour formuler vos attentes par 
rapport a ce document. 




Pistes de 
reflexion 



3. Parmi les difficultes que vous avez rencontrees dans votre 
enseignement de fecoute, lesquelles aimeriez-vous resoudre? 
Comment cette banque pourrait-elle vous permettre de surmonter 
ces difficultes? 
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ACTIVATION BES CONNAISSANCES ANTEMEURE! 







2 ® 



Reflexion personnelle sm Fenseignementt de Fecontte 



A partir du moment ou vous avez pris conscience de Pimportance de Penseignement de Pecoute, vous avez 
commence a developper toutes sortes de strategies 1 d’enseignement pour favoriser, chez vos eleves, 
Papprentissage de Pecoute. Les questions suivantes ont pour but d’activer vos connaissances anterieures 2 sur 
votre enseignement de Pecoute. 




Pensez a la derniere tache d’ecoute que vous avez planifiee. 

1. Pourquoi aviez-vous choisi le discours en question? 



2. Quels apprentissages visiez-vous pour vos eleves avec cette tache? 



3. Decrivez brievement les e tapes que vous avez suivies pour faire 
Penseignement des apprentissages vises dans cette tache. 



4. Quels criteres de reussite personnelle vous etiez-vous fixes pour 
evaluer si votre planification a bien fonctionne? 



5. D’apres vous, est-ce que vos eleves ont effectivement acquis les 
apprentissages vises? Comment qualifieriez-vous cette acquisition? 



6. En gros, que retenez-vous de cette situation d’ecoute? 



1 En r£gle g£n£rale, une strategie est une decision globale, optimale et ingenieuse 
qui vise l’atteinte d’une cible (un but] pr£sentant une certaine difficulte ou un 
certain risque d’£chec. (Source : Dictionnaire actuel de Vtducation , 1998, p. 523.) 
Dans le cadre des programmes d’£tudes de 1998, une strategic est un outil mis a la 
disposition d’un apprenant dans le but de favoriser au mieux Tatteinte d’objectifs 
dans une situation d’apprentissage. 



2 Eexpression « connaissances anterieures » designe Tensemble des connaissances 
sur le monde, y compris les experiences personnelles qu’un individu emmagasine 
dans sa memoire. Cela inclut les r£alites physiques, sociales, linguistiques, 
conceptuelles, affectives et spirituelles et les relations qui existent entre ces 
realit£s. 
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Prise de conscience des pratiques pedagogiqnes mises en cenwe 
lors de I’enseignement de 1’econtte 

Dans le feu de Taction, on ne prend pas toujours conscience de toutes les pratiques pedagogiques 
auxquelles on a recours pour enseigner Tecoute. Cette troisieme activite sert a preciser les moyens que 
vous utilisez avec vos eleves. 



LA METACOGNITION 

La m£tacognition porte sur la 
connaissance et le controle des strategies 
cognitives et des facteurs afTectifs. Elle 
joue un role tres important dans 
l’acquisition des connaissances. Pour 
assurer [’execution methodique et efficace 
d’une tache dapprentissage, Fapprenant 
doit gerer activement non seulement la 
mise en relation de ses connaissances 
anterieures avec les informations 
presentees, mais egalement la mise en 
application des strategies qu’il a 
selectionnees. II supervise la mise en 
application de ces strategies. II fait 
egalement une gestion constante de son 
niveau d’engagement dans la tache. A la 
fin de la demarche, il effectue aussi une 
evaluation systematique de la tache 
realisee. 

T~ 

Implication pedagogique : 

Eenseignant doit guider Vapprenant 
dans sa reflexion sur sa demarche 
pour s’approprier un nouveau 
concept ou pour accomplir une 
tdche. Tant que Vapprenant na pas 
formula de jaqon explicite sa /a^on 
de tr alter un « probleme », et tant 
qu’il naura pas organise les 
nouvelles connaissances, il ne restera 
pour Vapprenant que le souvenir de 
d£ja vu ou de dt]a entendu. 



♦ 




Dans votre pratique, comment faites-vous pour rendre les eleves 
conscients des strategies d’ecoute qu’ils apprennent et qu’ils 
appliquent? 



Ls oM)[|g8Lfe) P e teopj) ) 



[MKDPELMsE - [PDamiiffk&tfcta de O’eiMeiraeinnieinilt 



g 

s 



TO 

fe 



Les activity qui suivent vous permettront de valider (confirmer ou infirmer) les pratiques 
pedagogiques que vous mettez deja en oeuvre et, possiblement, d’en acquerir d’autres. 



LA VALIDATION DES 
CONNAISSANCES 

Dans tout contexte d’apprentissage, 
lapprenant est confront e a la probl£- 
matique de la selection des informations 
(valables et pertinentes) et par le fait 
meme, a lelimination de certaines 
d’entre dies (non valables et non 
pertinentes). C’est ainsi qu’il construit 
son savoir : il ajoute, il retranche et 
modifie ses connaissances en mettant 
continuellement en perspective ce qui 
lui est presente a la lumiere de ce qu’il 
connait deja. 



* 



Implication pedagogique : 

Lenseignant doit placer les d£ves 
dans des contextes qui les incitent a 
valider leurs connaissances, d les 
discuter, a les confronted & les 
nuancer, a les exemplifier dans le but 
de les confirmer ou de les modifier 



♦ 




Cette section a pour but : 

° de fournir des modeles de planification de l’enseignement de 
Pecoute; 

° de situer vos connaissances et vos habiletes a planifier 
Penseignement de Pecoute en les comparant aux modeles 
proposes. 
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LE MODELAGE 

Le modelage est une pratique 
pedagogique au cours de laquelle un 
expert explique a votx haute ce qui se 
passe dans sa tete quand il fait face a une 
situation similaire a celle proposee aux 
Aleves. II decrit son activity cognitive et 
m£tacognitive de sorte que les sieves 
puissent ^identifier £ celle-ci et rep£rer 
les strategies les plus efficaces pour 
ensuite les appliquer a leur projet. Etre 
un modele, cest exprimer a voLx haute et 
dune fagon organisee a un apprenant ce 
qu’il doit faire pour traiter les 
infonnations et prendre des decisions 
judicieuses dans la realisation dune 
tache. 



Le modelage sert a mettre en evidence un processus efficace de 
planification. Vous pourrez observer les etapes de la planification 
d’un resultat d’apprentissage specifique (RAS) relatif a lecoute et la 
planification de la demarche enseignement - apprentissage. 

Prenez le temps de lire les exemples de planification aux pages 13 a 
18 et r£pondez ensuite aux deux questions qui suivent : 

° Qu’est-ce qui distingue les trois genres de planification? 



♦ 



Implication pedagogique : 

Pour etre en mesure de modeler 
efficacement Vobjet d’apprentissage, 
il faut tout d’abord que Venseignant 
analyse le degrt de complexity et 
d’abstraction de Vobjet d’appren- 
tissage. Il doit egalement determiner 
les connaissances prealables et les 
difficultes inherentes a cet objet d’ap- 
prentissage. Il faut que I’enseignant 
apprenne a reflechir a ce qu’il fait 
cognitivement pour etre en mesure de 
bien modeler Vobjet d’apprentissage 
pour ses eleves. 



♦ 




• Comment ces trois planifications se completent-elles? 
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Je suis un enseignant de septieme annee. Au debut de l’annee, je me 
suis propose de tirer profit des nombreuses activites scolaires dans la 
planification de mon enseignement. En consultant mon programme 
d’etudes, au debut de l’annee scolaire, j’ai constate que je pouvais 
profiter de la periode des elections a Tecole pour travailler, avec les 
eleves, certains resultats d’apprentissage. Puisque les candidats aux 
elections auront a faire des discours durant la periode electorate, je 
compte utiliser cette situation pour developper chez les eleves 
Thabilete a distinguer les faits des opinions dans un discours oral 
(RAS a maltriser en 8 e annee). Ainsi, avant de voter pour le meilleur 
candidat, les eleves deviendront plus critiques face a Tinformation 
que les orateurs leur communiquent. 

Lors de l’enseignement, il arrive souvent que les enseignants 
demandent aux eleves d’exprimer leur opinion sur ce qu'ils viennent 
de lire ou d’ecouter. Les eleves ont deja une idee claire de ce qu’est 
une opinion. 11s possedent done des connaissances de base qui leur 
serviront lors de Papprentissage. 

A la suite de cette reflexion, j’ai done entrepris de planifier une 
sequence d’enseignement - apprentissage sur l’utilisation de divers 
indices qui permettent de distinguer les faits des opinions. 




SRREMTE R EfSEGlTj IQNi 






| mER E M I BBSSECiTirO N| 



l 



Criteres de reussite 
personnels 



° Definir clairement la complexity du RAS vise afin de mieux 
planifier mon enseignement. 

° Expliquer clairement Fimportance de cet apprentissage. 

° Amener les eleves a faire la distinction entre des faits clairement 
etablis et des opinions basees sur des realites objectives ou 
subjectives. 



Utiliser les indices du discours pour distinguer les faits des opinions. 



On utilise cette strategic dans le but de discerner ce qui est factuel de 
ce qui ne Test pas, et de devenir ainsi plus critique face a ce qu’on 
ecoute. 



On utilise cette strategic lors de tout discours oral, et ce, dans 
n’importe quelle matiere : 

° quand on ecoute des reportages ou dautres types de discours 
presentant les opinions d’un emetteur; 

° quand on veut se faire une opinion sur les informations ou sur 
les idees presentees par Femetteur d’un discours; 

° quand la tache exige une etude critique des faits presenter. 



Pour etre efficace, il faut : 

° etre conscient que les faits sont des enonces qui peuvent etre 
verifies, alors que les opinions sont basees sur des arguments qui 
peuvent etre controverses; 

° reconnaitre que certains mots et expressions sont signes de 
neutrality, alors que d’autres sont d’ordre subjectif. 



COMM! 



On utilise cette strategic dans divers contextes d’ecoute, en suivant la 
demarche ci-dessous : 

® reperer les indices qui signalent la neutrality ou la subjectivity; 
° utiliser ces indices pour departager les faits des opinions; 

® tirer une conclusion sur la rigueur des faits et des opinions. 



Complexite de 
I’apprentissage 



® Comprendre Fimportance de devenir un auditeur critique. 

° Utiliser divers indices pour faire la distinction entre les faits et 
les opinions. 

° Analyser les propos afin de determiner Fintention ou la 
motivation de Femetteur ou meme d’etablir s’il y a eu 
manipulation de Finformation de sa part pour faire valoir son 
point de vue. 
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Preparation 



Motivation a 
I’apprentissage d’un BAS 



Je vais : 

° profiter de la periode des elections a l’ecole pour developper chez 
les eleves l’habilete a distinguer les faits des opinions. Nous 
discuterons de l’importance d’etre des auditeurs critiques afin de 
faire des choix judicieux; 

° mentionner que j’aimerais leur enseigner une strategic d’ecoute 
qui leur permettra de faire cette distinction; 

° ajouter qu’ils ont deja des connaissances de base puisque, lors 
des projets de classe, on leur a souvent demande d’exprimer leur 
opinion sur ce qu’ils venaient de lire ou d’entendre. 






Activation des 
connaissances anterieures 



Je vais : 

° profiter du premier discours de la periode electorate a l’ecole 
pour planifier la premiere situation d’ecoute; 

° formuler, avec les eleves, une intention d’ecoute (but de la tache) 
qui les amenera a classer l’information entendue en deux 
categories - les faits et les opinions - et a voir comment le 
candidat utilise les faits pour faire valoir son opinion; 

° faire, avec les eleves, des predictions sur le contenu du discours, 
a partir de ce que Ton connatt des discours electoraux qui ont eu 
lieu a l’ecole; 

° offrir aux eleves la possibility de prendre des notes lors de la 
situation d’ecoute (si je vois qu’ils ont deja developpe certaines 
habiletes a prendre des notes a l’oral); 

° apres l’ecoute, degager avec les eleves ce qu’ils ont retenu de ce 
discours (but de la tache); 

° faire, avec les eleves, l’inventaire des moyens ou des indices qu’ils 
ont utilises pour accomplir cette tache. Inscrire ces informations 
sur une affiche qui servira de point de reference tout le long de 
l’apprentissage. 



Ensuite, j’analyserai les besoins des eleves afin de voir ce qui rend la 
tache complexe pour eux. 



Exploration des 
caracteristiques de I’objet 
d’apprentissage 



Je trouve qu’il est difficile, dans ce contexte d’apprentissage, de 
choisir des exemples OUI et des exemples NON pour explorer 
davantage les connaissances des eleves. Je ne vois pas la necessity 
d’en inventer de toutes pieces, car au cours de la campagne 
electorale, il y aura probablement des discours qui permettront 
d’explorer davantage ce RAS. 




BMME 





IeMoSISI 



Realisation 



Modelage 



Je vais : 

° demander a quelques candidats la permission d’enregistrer leur 
discours sur bande video afin de le visionner en classe. Ainsi, il 
me sera plus facile de modeler pour les eleves les moyens et les 
indices que j’utilise pour faire la distinction entre les faits et les 
opinions. Je pourrai, durant la presentation du discours en temps 
reel, me preparer mentalement a faire mon modelage; 

° modeler pour eux la demarche et les moyens que j’utilise pour 
identifier des indices fiables menant a faire la distinction entre 
les faits et les opinions. J’utiliserai la planification du RAS 
(pourquoi, quand et comment) pour orienter mon modelage. Je 
tiendrai compte des informations recueillies au cours de l’activite 
d’ecoute precedente pour selectionner le contenu du modelage. 
Les eleves devront observer la demarche et les moyens utilises; 

° degager avec eux les caracteristiques de la demarche (voir plus 
particulierement le comment — les connaissances procedurales 
dans la section Planification d’un RAS); 

° degager avec eux les moyens que j’ai utilises et ajouter tout 
nouveau moyen a la liste elaboree par les eleves; 

° decider ensemble des aspects qui necessitent une attention 
particuliere au cours des prochaines activites d’ecoute pour 
ameliorer leur efficacite a faire la distinction entre les faits et les 
opinions et a etablir des liens entre ces elements d ’information. 



Pratique guidee 



Je vais : 

° presenter une troisieme activite d’ecoute en utilisant la video 
d’un des discours prononces. Je preciserai la tache en fournissant 
les indices suivants : intention de communication, liste de 
questions pour guider l’ecoute; 

° laisser le temps aux eleves de se preparer a cette situation 
d’ecoute; 

° offrir la possibility d’ecouter le discours a deux reprises. 



Apres l’ecoute : 

° dans un premier temps, nous reviendrons sur le contenu du 
discours; 

° j’inviterai deux ou trois eleves (de preference ceux qui semblent 
avoir le mieux accompli la tache afin de ne pas mettre un eleve 
dans une situation genante) a nous presenter comment ils ont 
fait pour classer l’information en deux categories et comment ils 
ont procede pour etablir des hens entre les elements 
d’information. Je preciserai que je les guiderai dans leur 
demarche. Finalement, je leur demanderai s’ils sont satisfaits de 
leur travail; 

° analyser l’efficacite des moyens utilises par les eleves en mettant 
l’accent sur les moyens qui s’averent efficaces et en posant des 
questions pour les amener a douter de ceux qui le sont moins; 

° inscrire toute nouvelle information sur l’affiche et rayer celles 
qui semblent devenir desuetes. 







19 






Je vais determiner s’il est necessaire de presenter systematiquement 
d’autres activites reliees a cet objet d’apprentissage. Si necessaire, je 
selectionnerai des discours qui permettront de travailler les points 
faibles au cours des prochains jours. 



Pratique cooperative 



Si les eleves ont eprouve de la difficulty lors de la pratique guidee, 
je vais les placer a nouveau dans une situation d’ecoute semblable 
(enregistrement d’un discours sur bande video). Je presenterai 
l’intention de communication et la tache a realiser. 

° Tout d’abord, les eleves realiseront la tache tout seuls. 

° Puis, en groupe de 3 ou 4, ils compareront ce qu’ils auront 
retenu et expliqueront aux autres membres de leur equipe les 
moyens et les indices qu’ils ont utilises pour distinguer les faits 
des opinions et pour etablir des liens entre ces elements 
d’information. 

° Finalement, nous ferons une mise en commun pour valider le 
travail de chaque groupe et pour ajouter a notre tableau initial 
toute nouvelle fagon qui leur permettrait d’etre plus efficaces 
lorsqu’il s’agit de distinguer les faits des opinions. Cette mise en 
commun sert aussi a eliminer les moyens moins efficaces. 



a 

n 



u 



Je vais determiner s’il est necessaire de presenter d’autres activites 
reliees a cet objet d’apprentissage. Si necessaire, j’en selectionnerai 
d’autres qui permettront de travailler les points faibles au cours des 
prochains jours. 



Pratique autonome 



Au cours des prochains mois, je proposerai d’autres situations 
d’apprentissage semblables, afin que les eleves puissent se sentir a 
l’aise avant de proposer une situation devaluation. 




Transfer! des 
connaissances 



Bien que, selon le programme d’etudes, mon mandat se limite a 
amener les eleves a un niveau d’independance avance (autonomie 
visee en 8 e annee), je prevois presenter des taches semblables, mais 
dans un nouveau contexte, afin d’assurer le transfert de ces nouvelles 
connaissances. Cela pourrait se faire, par exemple, dans le cadre du 
cours d’etudes sociales ou les eleves s’informent sur la culture de leur 
milieu. 



ERjt 
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Je sais que chaque tache d’ecoute que je proposerai a mes eleves dans le cadre de la demarche 
d’apprentissage doit s’inscrire clairement dans la sequence d’enseignement. Pour m’en assurer, j’utiliserai 
les quatre questions de base - QUOI, POURQUOl, QUAND, COMMENT - et je les relierai a la tache. 
J’analyserai egalement la complexite du discours. 



QUOD 



Ecouter le discours electoral d’un candidat aux elections de l’ecole. 



POURQUOl 

QUAND 

COMMENT 



Contenu : dans le but de degager le sens global de cet episode. 
Apprentissage de Pecoute : dans le but d’utiliser une variete d’indices 
pour faire la distinction entre les faits et les opinions. 

A l’etape de la preparation : activation des connaissances anterieures 
sur la strategic d’ecoute visee. 

Je vais : 

° profiter du premier discours de la periode electorate a l’ecole 
pour planifier la premiere situation d’ecoute; 

• formuler, avec les eleves, une intention d’ecoute (but de la tache) 
qui les amenera a classer l’information entendue en deux 
categories - les faits et les opinions - et a voir comment le 
candidat etablit des liens entre les deux categories; 

• faire, avec les eleves, des predictions sur le contenu du discours, 
a partir de ce que Ton connait des discours electoraux qui ont eu 
lieu a l’ecole; 

• proposer aux eleves de prendre des notes lors de la situation 
d’ecoute; 

• apres I’ecoute, degager avec les eleves ce qu’ils ont retenu de ce 
discours (but de la tache); 

• faire, avec les eleves, l’inventaire des moyens ou des indices qu’ils 
ont utilises pour accomplir cette tache. Inscrire ces informations 
sur une affiche qui servira de point de reference tout le long de 
l’apprentissage. 

Ensuite, j’analyserai les besoins des eleves afin de comprendre ce qui 
rend la tache complexe pour eux. 



Analyse de la complexite 
de la tache 



• Les discours presentes lors des elections a l’ecole sont 
generalement de nature a interesser les eleves. 

• Ces discours ne sont pas toujours bien construits. Toutefois, le 
message est generalement compose de faits (ou d’actions a 
entreprendre) et d’opinions. 

• Comme les activites d’ecoute se derouleront en temps reel, les 
eleves ne pourront pas ecouter a nouveau le discours. Je devrais 
demander aux candidats la permission d’enregistrer leur discours 
pour que nous puissions le reecouter en classe. 

• Au debut, les eleves seront sans doute portes a reperer les 
indices, sans preter attention au contenu. Une fois qu’ils se 
seront familiarises avec les indices, ils pourront plus facilement 
tenir compte du contenu. Le retour apres chaque activite 
d’ecoute sera done tres important; les eleves auront ainsi 
l’occasion de voir, sous forme ecrite, les expressions utilisees 
pour indiquer des faits et pour exprimer des opinions. 




fl© 
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4) 0 



Reflexion sme la plamflcatioim dies appremttissages 

Vous venez de lire la planification dun RAS, celle de la demarche dapprentissage et celle dune tache. 
Revenons maintenant aux deux questions de la page 12. 

a) Qu’est-ce qui distingue les trois genres de planification? 



n 



u 



b) Comment ces trois planifications se completent-elles? 



A la suite de votre lecture, donnez votre definition personnelle des trois concepts suivants : 
° Qu’est-ce qu’un RAS? 



° Qu’est-ce qu’une tache? 



° Qu’est-ce qu’un scenario dapprentissage? 



° Comment les planifications de RAS et de taches s’inscrivent-elles 
dans un scenario dapprentissage? 




H 
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JL’ integration (3 e temps) 



TRANSFERT DES CONNAISSANCES 



Mise en pratique 



Les exemples de planification que vous venez de lire vous ont permis de reflechir a vos pratiques 
pedagogiques liees a l’enseignement de l’ecoute. Vous avez ainsi pu valider (confirmer ou infirmer) vos 
connaissances et en decouvrir de nouvelles dans ce domaine. Le but des activites suivantes est de passer 
de la theorie a la pratique. 



LES TROIS TEMPS DE LA 
DEMARCHE D’APPRENTISSAGE 

La demarche d’apprentissage, d£coulant 
de la vision qui sous- tend les nouveaux 
programmes de frangais, vise a permettre 
a Papprenant la prise de conscience 
necessaire pour s’approprier un objet 
d’apprentissage, en lui donnant Poccasion 
d’activer ses connaissances anterieures, 
d’explorer et de verbaliser les connais- 
sances qu’il a acquises. Par diverses 
pratiques, elle favorise aussi le transfert de 
ces connaissances dans toutes sortes de 
contextes. Avec cette demarche, on peut 
davantage etre en mesure de dire que 
« non seulement Papprenant a appris, 
mais il a en plus compris ». (Noiseux, 
1997 ) 

♦ 

Implication pedagogique : 

Lenseignant doit planifier un scenario 
d’enseignement / apprentissage en 
tenant compte des caracteristiques de 
chacun des temps de la demarche. Il 
doit ajuster le temps allout aux 
apprentis sages en fonction de la 
complexity de 1 objet d’apprentissage 
et des connaissances anterieures des 
eltves. 



♦ 




La prochaine activite a pour but de vous familiariser avec l’analyse 
des resultats d’apprentissage presentes dans la deuxieme section de 
ce document, en planifiant vous-meme une serie d’activites visant 
l’appropriation d’une strategic d’ecoute adaptee aux besoins de vos 
eleves. 



Maintenant, nous vous proposons de selectionner une des strategies 
parmi celles que vous trouvez dans le programme de frangais langue 
premiere ou de frangais langue seconde - immersion et que vous 
aimeriez travailler avec vos eleves. Vous pouvez utiliser l’espace 
reserve a cet effet a la page suivante. 

• Selectionnez une strategic d’ecoute a partir d’un besoin identifie 
chez les eleves (nommer clairement le besoin identifie afin de 
choisir la strategic la plus appropriee). 



• Consultez la banque de strategies et prenez connaissance des 
caracteristiques du RAS vise. 



• Definissez le contexte dans lequel vous prevoyez enseigner cette 
strategic. 



• Etablissez vos criteres de reussite personnelle. 



• Analysez la complexity de la strategic d’ecoute (quelles sont les 
difficultes que les eleves pourraient avoir a surmonter pour 
s’approprier cette strategic). 
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Besom identifie 



RAS selectionne 



Contexte d’apprentissage 



Criteres de reussite personnelle^ 



Analyse de la complexity du RAS; 



o 
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6 e activite$| 



Planofficatioini die la demarche 





1 er temps de la demarche 
d’apprentissage 



Motivation a Fapprentissage 
du RAS 



Activation des 
connaissances anterieures 



Exploration des 
caracteristiques de l’objet 
d’apprentissage 




m 
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Modelage 



Pratique guidee 



Pratique cooperative 



Pratique autonome 



Integration 




3 e temps de la demarche 
d’apprentissage 



Transfert des connaissances 




6 









Quoi 



Pourquoi ei quand 



Comment 



Analyse de la complete 
de la tache 



Voila, c’etait la demiere activite de cette premiere section du cahier. 

1. 11 ne vous reste plus qu’a verifier si vos attentes de depart par rapport a ce document ont ete comblees. 
Notez vos impressions generales qui refleteront votre niveau de satisfaction quant aux attentes que vous 
vous etiez fixees a la page 8 de ce document. 



2. Quelles demarches personnelles et collectives pourriez-vous entreprendre pour assurer un suivi a ce 
processus de reflexion sur l’ecoute? 




Pistes de 
r 61 lexion 
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QU0I 

POUlQy@S 

qmm 

C0MMEMT 
Nose esi situation 



r 

Evaluation) 




Presentati@n tiles strategies cooitesmaes 



dans la banque 



Toutes les strategies de planification, de gestion et devaluation - RAS tires du 
programme d’etudes de 1998 du domaine de Tecoute - sont explicitees dans les 
prochaines pages. 

Chaque strategic d’ecoute est presentee a Tetape d’autonomie (indiquee par « A° » 
dans le programme d’etudes). 

Les etapes de l’enseignement explicite de chaque strategic ont ete synthetisees selon 
les trois types de connaissances necessaires pour reussir un projet de communication 
soit : 

• les connaissances declaratives qui correspondent au quoi; 

• les connaissances conditionnelles qui correspondent au pourquoi et au quand; 

0 les connaissances procedurales qui correspondent au comment. 

Dans son enseignement des strategies d’ecoute, l’enseignant doit toujours tenir compte 
de ces quatre elements (quoi, pourquoi , quand et comment ) pour que les eleves de la 6 C 
a la 12 c annee puissent faire une utilisation pertinente de chacune des strategies a 
l’etude et transferer leurs apprentissages dans divers contextes (matieres scolaires, vie 
quotidienne, etc.). 

En effet, il est essentiel que chaque strategic soit explicitee pour que les eleves les 
appliquent d’une maniere appropriee a d’autres situations que celles ou ils ont ete 
inities a la strategic, afin qu’ils puissent eventuellement integrer Tensemble de leurs 
apprentissages et gerer adequatement les habiletes qu’ils ont developpees dans 
differentes taches. 



Dans ce document, on demontre l’utilisation de la strategic (le comment) a 
l’etape d’autonomie. Lors de cette etape, l’auditeur est en action. II applique 
lui-meme la strategic de fagon autonome. Lauditeur sera capable de decrire 
les etapes qu’il suit pour utiliser une strategic de fagon efficace. 

Lors de l’£tape d’apprentissage, l’enseignant offre un soutien frequent ( -► ) 
ou occasionnel ( ) selon le niveau d’independance de l’eleve. 

A l’^tape de consolidation, l’enseignant doit consolider les apprentissages et 
favoriser l’autonomie des eleves dans l’utilisation de la strategic, en 
augmentant le niveau de complexite des taches et en favorisant le transfert 
des apprentissages (diversity des contextes et des matieres). Letape de 
consolidation est illustree dans le programme d’etudes par une fleche 
comme celle-ci ( 71 ). 
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Ce document presente chaque strategic en suivant le deroulement ci-dessous : 



is? 



c 




Connaissances 

declaratives 



Le resultat d’apprentissage specifique (le RAS) vise. 

On ajoute generalement une description ou une definition de la 
strategic. 






ODuDOuD 



a 

n 
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C ~) Le but de l’utilisation de la strategic. 

On donne une breve explication montrant l'utilite de la strategic, comment son 

( Connaissances acquisition et son application peuvent nous aider a devenir de meilleurs auditeurs. 
conditionnelles 

C ; : * !! ) Les circonstances ou les conditions dans lesquelles la strategic sera utilisee. 

On specific a partir de quels indices on applique cette strategie, dans quelles sortes de 
taches, a quel moment du projet d’ecoute, etc. 

A l’etape d’autonomie, on decrit aussi des situations ou l’utilisation de la strategie peut 
pallier des difficultes d’ecoute (metacognition). 



CiraSD 

Connaissances 

procedurales 



La demarche a suivre pour appliquer la strategie. 

On inclut toutes les etapes qu’un auditeur efficace suit pour assurer une bonne 
utilisation de la strategie et favoriser la reussite de son projet d’ecoute. 



Wise m situation 



Cette section explique, dans le cadre d’un contexte de classe, comment on peut 
degager la necessity de faire l’enseignement explicite d’une strategie, d’apres les 
comportements demontres par les eleves et les difficultes rencontrees dans le 
cadre d’une tache d’ecoute. 



EVlodelage 



Cette section suggere des pistes a l’enseignant pour faire l’enseignement 
explicite d’une strategie, en verbalisant devant ses eleves les etapes suivies pour 
appliquer une strategie. Le modelage a d’habitude lieu lors de l’etape ou les 
eleves ont besoin de soutien frequent ou occasionnel par rapport au RAS vise; 
toutefois, si cela s’avere necessaire, l’enseignant peut aussi faire appel au 
modelage lors de l’etape d'autonomie , voire de consolidation du RAS vise. 
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Avant de se lancer dans l’ecoute d’un discours, il est essentiel de se preparer. La phase 
de planification permet a l’auditeur : 

° d’orienter son ecoute; 

° de stimuler son interet pour le discours; 

° de reconnaitre et de valoriser ses connaissances anterieures, les strategies et les 
capacites qu’il possede deja pour reussir un projet d’ecoute; 

° de prendre en consideration les aspects affectifs relies au projet d’ecoute; 

° de trouver des indices, des pistes et des moyens qui faciliteront sa comprehension 
du discours et la retention de l’information; 

° de mieux reussir la tache qui suit l’ecoute du discours. 

Les tableaux qui suivent contiennent toutes les strategies de planification de l’ecoute de 
la 6 e a la 12 e annee, telles qu’elles sont formulees dans le programme d’etudes de frangais 
langue premiere et celui de frangais langue seconde - immersion. 



r 



Resultat d'apprentissage general 



_J 



COI ° L’eleve sera capable de planifier son ecoute en fonction de la situation 
de communication et de la tache a realises 



° L’eleve sera capable de planifier son ecoute en utilisant les strategies 
appropriees a la situation de communication et a la tache a realiser. C04 



O 
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Resultats d’apprentissage specifiques 


1 r ODuQGuD . 


6 e 




° Faire des predictions sur le contenu a partir des renseignements fournis 
pour orienter son ecoute. 


6 e 






° Prevoir Papplication de solutions identifies pour surmonter les 
difficultes survenues anterieurement lors d’experiences decoute 
similaires. 




T 




° Faire des predictions sur le contenu a partir de ses connaissances de 
Pinterprete, de Pauteur, du presentateur ou de remission pour orienter 
son ecoute. 


r 






° Faire des predictions sur Porganisation du contenu a partir des indices 
annongant la ou les structures du discours pour orienter son ecoute. 








G Examiner les facteurs qui influencent la situation d’ecoute. 


@ e 


9 e 


□£> 


° Examiner les facteurs qui influencent son ecoute. 

G S’informer sur Pemetteur pour orienter son ecoute. 


<^j g) e 


10 e 




° S’informer sur Vemetteur, sur le sujet traite et sur le contexte socioculturel 
et historique du discours pour orienter son ecoute. 


10 e 


If 




° Prevoir une fagon de prendre des notes [pour retenir Pinformation et 
pour mieux comprendre]*. 


if 


12 e 




• Prevoir le point de vue de Pemetteur. 




12° 




G Faire des predictions sur Porganisation du contenu a partir des indices 
annongant le type de discours pour orienter son ecoute. 


12 e 



* Les crochets renferment des mots ou segments du RAS tel qu’il est formule dans le programme de frangais langue 
seconde - immersion, alors que les mots en italique indiquent que le RAS est formula comme tel dans le 
programme de fran^ais langue premiere. 



Legende : 

|~] G RAS commun au programme de frangais langue premiere et a celui de frangais langue 
seconde - immersion; 

|«»| • RAS present uniquement dans le programme de frangais langue premiere, au niveau identifie; 

| • RAS present uniquement dans le programme de frangais langue seconde - immersion, au 
niveau identifie. 
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Les tableaux ci-dessous reprennent les strategies enumerees a la page precedente et les 
regroupent selon leur contenu. Chaque regroupement sera analyse et modele* aux pages 
qui suivent. 



n 



w 



Resultats d’apprentissage specifiques 



J I OOuDQuD 



U 



Faire des predictions sur le contenu a partir des renseignements fournis 
pour orienter son ecoute. 



T 



° Faire des predictions sur le contenu a partir de ses connaissances de 
Pinterprete, de Pauteur, du presentateur ou de remission pour orienter 
son ecoute. 

° Faire des predictions sur Porganisation du contenu a partir des indices 
annongant la ou les structures du discours pour orienter son ecoute. 




° Faire des predictions sur Porganisation du contenu a partir des indices 
annongant le type de discours pour orienter son ecoute. v p 32 ) 



12 e 



° Prevoir Fapplication de solutions identifies pour surmonter les 
difficultes survenues anterieurement lors d’experiences d’ecoute 



similaires. 



G1D 



° Prevoir une fagon de prendre des notes [pour retenir Finformation et 
pour mieux comprendre] . r 





9 e 


° Examiner les facteurs qui influencent la situation d’ecoute. 


IP- 41 J 


8 e 






° S’informer sur Pemetteur pour orienter son ecoute. 


<23 


9 e 


10 e 


° S’informer sur Pemetteur, sur le sujet traite et sur le contexte socioculturel et 

historique du discours pour orienter son ecoute. 

C.P- 44 ) 


10 e 





H2 e ° Prevoir le point de vue de Pemetteur. 

V P- 47 j 



* Dans certains cas on propose, au lieu dun modelage, une autre etape de la demarche d’apprentissage, par 
exemple, une activation des connaissances, une pratique guidee, etc. (voir Premiere section, p. 15-17). 
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Faire des predictions sur le contenu a partir des renseignements fournis 
pour orienter son ecoute. 


@ e 


r 


Faire des predictions sur le contenu a partir de ses connaissances de 
l’interprete, de Tauteur, du presentateur ou de remission pour orienter son 
ecoute. 


T 




Faire des predictions sur Torganisation du contenu a partir des indices 
annongant la ou les structures du discours pour orienter son ecoute. 




12 e 


Faire des predictions sur Forganisation du contenu a partir des indices 
annongant le type de discours pour orienter son ecoute. 


12 e 



Definition du RAS : Faire des predictions consiste a emettre des hypotheses sur le contenu et/ou sur 
Forganisation possible d’un discours, a partir de divers indices. 




On fait des predictions dans le but : 

° d’eveiller la curiosite sur le contenu en prenant ainsi interet pour ce qu’on va ecouter; 

° d’ orienter son ecoute en facilitant ainsi la comprehension et la retention de la nouvelle 
information; 

° de se donner un cadre qui va aider a structurer sa pensee et a mieux classer dans son 
cerveau la nouvelle information. 




On fait des predictions avant tout discours oral, et ce, dans n’importe quelle matiere : 

° si on a des indices tels que le titre, les illustrations, les sous-titres, les mots cles, le plan 
du discours, le contexte de Fecoute, etc. pour orienter ses predictions; 

° si on a des indices sur le genre de discours (courant ou litteraire); 

° si on a des indices sur le type de discours courant (explicatif, descriptif, probleme et 
solution, cause a effet, etc.) ou sur le type de discours litteraire (recits d’aventures, 
roman, poesie, etc.). 




On fait aussi des predictions afin de resoudre certains problemes d’ecoute si, 
lors d’une situation anterieure semblable : 

° on a manifesto peu d’interet pour ce que Ton a ecoute; 

° on a eu des problemes a suivre un discours parce que les differentes parties 
semblaient disparates ou confuses. (Si Von fait des predictions sur le contenu, 
tout en tenant compte du type de discours , de la structure qui s’y rattache ou de 
I’intention de communication de lemetteur, cela peut faciliter Vecoute.) 



Note : On fait egalement des predictions pendant Vecoute, pour soutenir et faciliter son 
ecoute . 
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C (§fo^^ ) On utilise cette strategic a divers niveaux et dans divers contextes d’ecoute, en suivant 

— — — demarche ci-dessous : 

° analyser la tache et les circonstances entourant cette tache; 

° observer les indices ou faire un survol de Pinformation ecrite (ex. : le titre, les 
illustrations, les circonstances entourant l’ecoute, les differents moyens fournis 
par l'enseignant pour orienter l’ecoute, etc.); 

° faire appel a ses connaissances anterieures sur le contenu et/ou sur 
l’organisation du discours; 

° etablir des liens entre les indices observes et ses connaissances; 

° emettre des hypotheses sur le contenu et/ou sur l’organisation du discours; 

° se faire confiance. 



n 



□ 



Mis e en station 



Au cours du premier mois de lannee scolaire, un enseignant constate que, meme 
si ses eleves aiment bien ecouter ou visionner des discours oraux, souvent ils ont 
du mal a se concentrer ou ils perdent tout interet pour le discours apres quelques 
minutes d’ecoute. 11 cherche alors des moyens pour susciter leur interet et il 
pense qu’en plus de choisir des sujets interessants qui repondent aux besoins des 
eleves, il pourrait insister pour qu’ils emettent des hypotheses sur le contenu du 
discours. Ceci leur permettra non seulement de se creer un cadre pour la 
reception du discours, mais aussi de developper leur imagination, et stimulera 
leur desir de verifier leurs hypotheses. 



Puisque les eleves ont souvent tendance a donner libre cours a leur imagination, 
en s’eloignant trop du contenu ou en faisant des predictions n’ayant aucun 
rapport avec le sujet, l’enseignant se decide a modeler pour eux ce qu’il fait 
lorsqu’il se prepare a l’ecoute d’un discours. 




J’analyse la tache et les circonstances entourant cette tache : 

Je me dis : Qu’est-ce qu’on me demande de faire? 

Ex. : On me dit que je vais visionner un documentaire intitule « D’un ocean a l’autre ». 
Je sais que ce documentaire me fournira des informations sur diverses 
caracteristiques d’un pays se trouvant entre deux oceans, mais je ne sais pas 
encore desquels il s’agit. Apres le visionnement, je dois repondre a des questions 
de comprehension et remplir un tableau deja divise en categories d’information, 
soit : relief, vegetation, population, activites humaines. 
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’observe les indices. 



Ex. : Je sais que le titre, les images et le materiel qu’on m’a fournis peuvent me 

renseigner sur ce que je vais ecouter. Je connais deja le titre, j’ai fait un survol du 
materiel et je remarque des illustrations sur la bo!te de la videocassette. 



► 



r j 

| Je pense a tout ce que je sais deja au sujet de ce titre et j’essaie de m’imaginer ce 
| que les illustrations veulent dire. 



Ex. : Le titre du documentaire est : « D’un ocean a l’autre », ce qui m’indique qu’il va 
probablement s’agir de la description du territoire qui se trouve entre deux 
oceans. Les deux oceans ne peuvent pas etre autres que l’Atlantique et le 
Pacifique car, sur la botte, je remarque une serie d’illustrations que j’ai deja vues 
dans d’autres livres sur le Canada. Certaines representent des endroits que j’ai 
visites moi-meme. Cela va m’aider a retenir ce que je vais voir. 



► 



Je fais des liens entre ce que j’ai appris a partir du titre, des illustrations et ce que je 
dois faire (contexte de la tache). J’emets des hypotheses pour me donner une idee de 
ce que je vais ecouter. 



Ex. : Les indices que j’ai deja observes, les questions auxquelles je dois repondre 
(comme « ... », par exemple) et les categories du tableau que je dois remplir 
m’indiquent que ce documentaire me fournira des images et des renseignements 
precis au sujet du relief du Canada, de la vegetation, de la population et des 
activites humaines propres a notre pays. 



► 



Je me fais confiance. 



Ex. : Je sais, dans les grandes lignes, de quoi il sera question dans cette video. Je sais 
que je dois me concentrer sur de l’information precise et la noter, au besoin, en 
style telegraphique, pour etre capable de remplir le tableau. Je me sens pret a 
visionner le documentaire maintenant. 
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Prevoir l’application de solutions identifiees pour surmonter les difficultes 
survenues anterieurement lors d’experiences d’ecoute similaires. 



ODOQQuD 




a 

n 



Definition du RAS : Cette strategic consiste a faire appel a ses experiences anterieures pour 
chercher des moyens qui s’etaient averes efficaces lors d’une tache semblable a celle proposee. 



On utilise cette strategic pour prevenir ou pour attenuer certaines difficultes lors d’une 
nouvelle tache d’ecoute, pour eviter qu’un probleme semblable ne vienne perturber 
l’ecoute ou entraver la comprehension d’un discours. Ceci permet egalement d’aborder 
une nouvelle tache avec plus de confiance. 



( «E) ) 



On utilise cette strategic avant toute discussion ou tout discours oral, echange ou 
projet d’ecoute, et ce, dans n’importe quelle matiere : 

° quand on a des indices sur le genre de discours que Y on va entendre, le sujet 
traite et la tache a realiser et que Ton peut presager les problemes que Ton 
pourrait rencontrer; 

° quand on veut verifier la pertinence de certaines strategies ou de certains 
palliatifs face a ses problemes d’ecoute. 




On utilise aussi cette strategic quand on veut surmonter des difficultes 
semblables a celles survenues lors d’experiences anterieures, c’est-a-dire : 

° quand, lors de l’etape d’evaluation (re tour reflexif), on a recon nu certaines 
faiblesses ou lacunes dans sa fagon d’ecouter et qu’on a identifie des 
moyens qui pourraient s’averer efficaces pour surmonter ces difficultes; 

° quand on a eu des problemes a completer la tache qui suivait l’ecoute. 



G'OMMENiTi 



i 



On utilise cette strategic a divers niveaux et dans divers contextes d’ecoute, en suivant 
la demarche ci-dessous : 

° analyser la nouvelle tache a faire; 

° etablir des liens entre l’ecoute de ce nouveau discours et les ecoutes 
precedentes; 

° faire appel a ses experiences precedentes en ecoute et voir quelles solutions il 
serait possible d’adopter; 

° se faire confiance. 
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SVflise eg situation 

Lors de situations ant£rieures d’ecoute de discours sur divers sujets, un 
enseignant a constate la difficult^ de quelques-uns de ses eleves a degager les 
idees principales du discours presente; il a aussi remarque que d’autres 
n’arrivaient pas a tirer profit de certains indices pour degager l’intention de 
l’emetteur. Sachant qu’il y aura, a l’avenir, plusieurs situations d’ecoute oil les 
eleves devront faire face, de fagon independante, a ce genre d’exigences, 
l’enseignant veut les amener a se servir de leurs experiences passees pour 
surmonter les difficultes qui pourraient survenir lors de prochaines ecoutes. 



Modelage 



Par consequent, Tenseignant modele pour ses eleves comment il tient compte 
de ses ecoutes precedentes pour aborder un nouveau discours. Durant son 
modelage, il met l’accent sur les difficultes que les eleves avaient rencontrees 
precedemment (sans nommer les eleves qui ont eu ces difficultes). 




► 



J’analyse la nouvelle tache d’ecoute. 



Ex. : Je commence par preciser ce que je cherche comme information. Je sais que ce 
sera un discours sur l’influence de la drogue et du tabac sur la sante et le 
comportement des jeunes. Je dois chercher les informations suivantes : Pourquoi 
certains jeunes se sentent-ils attires par la drogue ou le tabac? Comment se fait-il 
que certains y resistent, alors que d’autres en deviennent des victimes faciles? 
Quels sont les effets de la drogue et du tabac sur la sante et sur le comportement 
des jeunes? Qu’est-ce qui arrive a ces jeunes? Etc. 



Je precise ce que je dois faire avec les informations recueillies. 



Ex. : Lorsque j’aurai trouve les informations que je cherche dans le discours, je dois 
les inscrire dans un tableau ou dans un schema qui m’aidera a mieux organiser et 
a retemr ce que j’apprends. Comme cela, je pourrai m’en servir pour realiser la 
tache qui suit (ex. : ecrire une lettre a une personne qui fume pour la convaincre 
de ne plus le faire, etc.). 



► 



J’etablis des liens entre l’ecoute de ce discours et mes experiences d’ecoute 
anterieures. 



Ex. : Comme c’est un discours qui parle de Tinfluence de la drogue et du tabac sur la 
sante et sur le comportement des jeunes, je vais surement trouver des mots que 
j’ai deja entendus a la tele ou que j’ai lus dans des magazines. 



0 



38 



> 



Je me rappelle des solutions que j’ai trouvees dans le passe, lors d’experiences 
semblables en ecoute, pour resoudre les bris de comprehension. Certaines de ces 
solutions pourraient me servir a realiser la presente tache. 



Ex. : II m’est arrive, dans le passe, d’avoir eprouve de la difficulty a comprendre 

certains mots. Souvent, c’est le contexte de la phrase ou du discours qui m a aide 
a trouver le sens de ces mots. Si cela arrive de nouveau, je pourrai faire la meme 
chose. 

Ex. : Parfois, j’ai eu du mal a suivre une sequence, en particulier. Pour ne pas perdre le 
reste du discours, j’ai note, en utilisant des mots cles, ce que je ne comprenais 
pas pour le clarifier lors d’une deuxieme ecoute ou en consultant quelqu’un. 

Ex. : Apres avoir fini d’ecouter le discours, j’ai constate parfois que j’avais oublie 
quelques informations. Je savais que je les avais entendues, mais je ne m’en 
souvenais plus. Cette fois-ci, au cours de la premiere et/ou de la deuxieme 
ecoute, je vais noter, a l’aide de mots cles, les informations importantes 
directement dans le tableau ou sur une feuille. Ainsi, je serai sur de ne pas les 
oublier. 



> 



L 

| Je me fais confiamce. 



Ex. : La derniere fois, pendant l’ecoute d’une video, j’ai eu quelques problemes, mais 
j’ai trouve des solutions. Je peux appliquer ces memes solutions lors de l’ecoute 
de ce discours, si elles me permettent de resoudre des problemes semblables a 
ceux que j'ai rencontres precedemment. Je devrais pouvoir bien reussir ma tache 



Note : Le modelage constitue la verbalisation des pensies en illustrant, au ralenti , tout le 
processus mental qui se deroule lors de Yecoute d’un discours . Dans la realite, ce processus se 
poursuit d’une maniere beaucoup plus rapide , presque simultanee au deroulement du discours. 



m 
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Prevoir un moyen de prendre des notes [d’organiser ses notes] pour retenir 
Finformation. 




Definition du RAS : Cette strategic consiste a choisir une methode, un moyen efficace de noter 
Finformation qui semble importante pour realiser la tache qui suivra Fecoute ou toute information 
sur laquelle on veut des precisions. 



d 



D 



On utilise cette strategic dans le but de retenir Finformation importante et d’avoir tout 
le materiel necessaire en main avant le debut de Fecoute. 



(•-. WE ■) 



On utilise cette strategic avant tout discours oral, et ce, dans n’importe quelle 
matiere, lorsque le discours ou la tache sont complexes : 

° a partir de la definition de la tache a realiser a la suite de Fecoute; 

° a partir de ses connaissances du genre de discours qu’on va ecouter; 

° a partir des documents foumis par Fenseignant; 

° selon le role quon aura a jouer pendant et apres Fecoute. 




On utilise egalement cette strategic afin de resoudre certains problemes 
d’ecoute si, lors d’une situation anterieure semblable : 

° on a perdu de vue certaines parties du discours; 

° on a eu de la difficult^ a retenir Finformation importante d’un discours; 

° on n’a pas bien complete la tache qui suivait Fecoute parce qu’on n’avait pas 
retenu Finformation necessaire. 



On utilise cette strategic a divers niveaux et dans divers contextes d’ecoute en suivant 
la demarche ci-dessous : 

0 analyser la tache et les circonstances qui l’entourent; 

° tenir compte du type de discours a ecouter; 

° tenir compte des exigences de la tache, ex. : remplir un tableau ou un schema, 
repondre a des questions, degager les idees principales, etc.; 

° faire l’inventaire des moyens possibles de prendre des notes et choisir la 
methode la plus appropriee, c’est-a-dire en rapport avec les exigences de la 
tache (sous forme de schema ou de tableau pour faire ressortir Finformation 
importante, en style telegraphique, avec des abreviations ou avec un code 
personnel, etc.); 

° se procurer les outils necessaires pour prendre des notes (ex. : papier, crayon, 
etc.); 

9 se faire confiance. 
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Mis® en situation 



Un enseignant remarque que ses eleves ont parfois de la difficult^ a retenir ou a 
bien organiser l’information qui leur est fournie oralement, a cause du fait qu’ils 
ne prevoient pas toujours un moyen efficace de prendre des notes. 11 profite done 
d’un reportage sur videocassette qu’il veut presenter a ses eleves, pour leur 
montrer comment prevoir prendre des notes. 



a 

n 



u 



L'enseignant se decide done a modeler pour ses eleves comment il fait pour se 
preparer a prendre des notes avant l’ecoute d’un reportage. 




J’analyse la tache. 

Ex. : Je me pose la question : « Qu’est-ce que je dois faire? ». Dans ce cas-ci, le titre et 
le materiel fourni m’indiquent que je vais visionner un reportage sur l’energie 
nucleaire afin de prendre position sur le sujet a partir des differents points de vue 
presentes dans le discours. 



> 



J’essaie d’identifier le genre de discours que j’aurai a ecouter et la tache a 
accomplir. 



] 



Ex. : D’apres les indices que j’ai deja observes (titre, materiel fourni), je sais que ce 
reportage me fournira plusieurs renseignements sur l’utilisation de l’energie 
nucleaire et qu’il presentera le point de vue de diverses personnes. Par la suite, je 
devrai tout d’abord montrer ma comprehension du reportage et puis reagir aux 
faits presentes et aux opinions exprimees dans le discours. Je dois exprimer mes 
propres opinions sur le sujet en m’appuyant sur des exemples concrets tires du 
reportage. 



> 



[ l 

j Je vais me preparer a prendre des notes pour retenir l’information qui me sera utile 
! pour realiser la tache qui suit l’ecoute. 



Ex. : Tout d’abord, j’ai besoin de papier, d’un crayon et d’une gomme a effacer. Je crois 
que j'ai tout mon materiel. Maintenant, comment est-ce que je vais organiser mes 
notes? Comme je sais qu’il sera question de l’energie nucleaire, qu’il y aura de 
l’information sur son utilisation et que j’entendrai divers points de vue sur le 
sujet, je pense que je pourrais prendre des notes sous forme de schema. Je vais 
faire plusieurs regroupements d’idees; par exemple, je vais retenir d’une part, 
l’information nouvelle que je trouve importante, d’autre part, les points de vue 
avec lesquels je suis d’accord et, separement, ceux avec lesquels je ne le suis pas, 
etc. 





[DEME-MEREC-TiIONI 





0 

Je me fais confiance. 

Ex. : Je sais ce que je dois faire, j’ai tout ce qu’il me faut pour prendre des notes et je 
sais quelles notes prendre. Je suis pret a ecouter ce discours. 



Note : Void des exemples de schemas qu’oti pourrait proposer pendant le modelage. 
Schema categorise selon les locuteurs qui expriment leurs points de vue : 





Locuteur 1 


Locuteur 2 


Locuteur 3 


Points de vue 


























Tableau comparatif des divers points de vue des locuteurs, selon qu’ils sont semblables 
ou differents : 





Points de vue semblables 


Points de vue differents 


Locuteur 1 






Locuteur 2 






Locuteur 3 







Etc. 
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0 [Z^> Examiner les facteurs qui influencent la situation d ecoute. <J=3 ^ 
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Definition du RAS : Cette strategic consiste a analyser les elements qui peuvent avoir divers effets 
directs ou indirects sur sa fagon de se preparer a Tecoute d’un discours, de comprendre le message et 
d’y reagir (ex. : la duree et le genre de discours, sa familiarite avec le sujet, la tdche a realiser ). 



u 



On utilise cette strategic dans le but d’orienter sa preparation au discours et 
d’identifier les elements qui pourraient faciliter la comprehension ou causer des 
problemes pendant et apres l’ecoute. Cela permet aussi de choisir les strategies et les 
moyens appropries pour surmonter ces difficultes, ce qui aide l’auditeur a mieux se 
concentrer pendant Tecoute et a mieux comprendre le discours. 



C E5) O n ut ^^ se cette strategic avant tout discours oral, et ce, dans n’importe quelle 
_ matiere : 

° a l’annonce du sujet ou du genre de discours; 

° quand on a des indices sur les circonstances d’ecoute, l’emetteur, l’intention de 
l’emetteur, etc.; 

° quand on a de l’information sur la tache qui suit lecoute et sur les habiletes ou les 
strategies dont on aura besoin pour la completer. 

On utilise aussi cette strategic afin de resoudre certains problemes d’ecoute si, 
lors d’une situation anterieure semblable : 

° on ne s’est pas donne d’objectif et on a perdu, en cours de route, tout 
interet pour le discours; 

° on a eu de la difficulty a delimiter son champ de concentration et a retenir 
Tinformation importante ou utile; 

° on n’a pas pris le temps d’evaluer le niveau de difficulty (ou de complexity) 
du sujet, du discours ou de la tache et on s’est trouve depourvu des moyens 
necessaires pour resoudre certaines difficultes d’ecoute; 

© on n’a pas pu completer la tache qui suivait l’ecoute dans le temps assigne. 



On utilise cette strategic a divers niveaux et dans divers contextes d’ecoute, en suivant 
la demarche ci-dessous : 

° analyser la complexity de la tache, les circonstances qui Tentourent et le genre 
de discours a ecouter; 

° tenir compte de sa familiarite avec le sujet et le vocabulaire du discours; 

° prendre en consideration la duree du discours, le temps necessaire pour 
accomplir la tache proposee, etc.; 

° evaluer l’influence de ces facteurs; 

° envisager la possibility 

- de reecouter le discours ou de le visionner de nouveau; 

- de poser des questions ou d’interagir; 

- d’avoir un cadre de reference pour prendre des notes; 

° selectionner les strategies auxquelles on peut recourir pour surmonter les 
eventuelles difficultes de comprehension; 

° se faire confiance. 
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Mis® en situation 



Un enseignant remarque que, lors de 1 ecoute ou du visionnement de discours 
oraux, ses eleves eprouvent souvent des difficultes de concentration, de 
comprehension ou de retention de l’information. 11 se rend compte que ceci est 
cause par le fait que ses eleves commencent une activite dYcoute avant d’avoir 
reflechi a tous les facteurs qui pourraient leur creer des problemes. Ils se 
trouvent ainsi peu prepares a surmonter les eventuelles difficultes decoute. 



L'enseignant se decide done a modeler pour ses eleves comment il fait pour se 
preparer a l’ecoute de la premiere partie d’un recit d’aventures, dune duree de 35 
minutes. 




J ’analyse la tache et le genre de discours que je vais ecouter. 

Ex. : Je me pose la question : « Qu’est-ce que je dois faire? ». Dans ce cas-ci, je sais 
que je vais ecouter la premiere partie d’un recit d’aventures intitule « ... ». Apres 
l’ecoute, a partir des personnages qui vont evoluer dans le discours et de leurs 
actions, je dois imaginer la fin de l’histoire que je vais rediger dans le cadre d’une 
tache d’ecriture. Ce que je vais imaginer doit representer une suite logique et 
bien reliee aux evenements du discours. 



► 



Je pense a ce que je sais deja sur le sujet. 



Ex. : Le titre du discours me dit qu’il sera question de [...]. Mes experiences de lecture 
ou d’ecoute anterieures m’indiquent qu’il y aura des personnages principaux et 
des personnages secondaires; il y aura aussi un probleme a resoudre, des 
obstacles crees par certains personnages, des moments de suspense, etc. Je sais 
aussi que je n’apprendrai pas, pour l’instant, la fin de 1’histoire. 



[ 



] 



► 



Je pense a la longueur du discours et au temps que j’ai a ma disposition pour 
realiser la tache. 



Ex. : Lecoute va durer 35 minutes et j’aurai deux periodes de 50 minutes pour faire ce 
qu’on me demande. 



J’ai aussi quelques questions a preciser : 

Ex. : - Combien de fois va-t-on ecouter le discours? 

- Y aura-t-il des arrets durant Tecoute? 

- Aura-t-on, apres l’ecoute, une discussion en grand groupe ou en petites 
equipes pour clarifier certains aspects du sujet? 

- Etc. 
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[> | J’evalue l’influence de ces facteurs et je decide du moyen auquel je peux recourir 
j pour surmonter les difficultes. 



Ex. : Si on ecoute le discours deux fois, je pourrais, pendant la premiere fois, l’ecouter 
sans trop prendre de notes pour avoir une impression globale du r£cit. Je vais 
probablement noter quelques mots cles et les noms des personnages. Ensuite, 
pendant la deuxieme ecoute, je saurai comment je vais organiser les notes que je 
vais prendre et sur quoi je dois me concentrer davantage 

Par contre, si on ecoute le discours une seule fois, il y aura des arrets de temps 
en temps, alors je vais prendre le plus de notes possible en essayant de les 
organiser au fur et a mesure de Tecoute; je ne vais pas m’arreter a ce que je ne 
comprends pas, pour ne pas perdre la suite du discours. Je vais le noter en style 
abrege, pour le clarifier apres P ecoute ou lors des arrets. 

La discussion apres Pecoute me clarifiera certains aspects du sujet et me revelera 
probablement comment d’autres eleves interpretent certains comportements ou 
faits du recit. J’aurai comme cela une base plus solide pour realiser la tache. 

S’il n’y a pas de discussion, je vais m’assurer de clarifier tous les aspects du sujet 
dont j’ai une comprehension vague ou partielle avant de passer a la tache. Je dois 
done les noter pour ne pas les oublier. 



[ 



> 



Je me fais confiance. 



Ex. : Je sais ce que je dois faire. Je sais que la prise de notes est essentielle pour 

realiser la tache, et que je dois utiliser un style telegraphique ou des mots cles 
pour ne pas perdre la suite du recit. Je me sens a la hauteur de la tache. 
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S’informer sur Temetteur pour orienter son 6coute. 


<$3 g) e 


10 e 


S’informer sur Temetteur, sur le sujet traite et sur le contexte socioculturel 
et historique du discours pour orienter son ecoute. 


10 e 



Definition du RAS : Ces strategies consistent a recueillir diverses informations qui pourraient etre 
utiles pour une meilleure comprehension du discours, des realites decrites ou de Tangle adopte par 
Temetteur (trouver, par exemple, les informations pertinentes sur le climat social, politique et 
culturel de Tepoque que vise le discours, sur le sujet du discours lui-meme, le vocabulaire qui s’y 
rattache, ainsi que des renseignements pertinents sur Temetteur). 



On utilise ces strategies pour orienter son ecoute et faciliter la comprehension du 
discours. Ceci permet a Tauditeur de porter un jugement eclaire sur le contenu du 
discours, en etablissant des liens entre ses connaissances anterieures et ce qu’il va 
ecouter/visionner. 



On utilise ces strategies avant tout discours oral, et ce, dans n’importe quelle matiere : 

• a Tannonce du sujet, du nom de la personne qui emet le discours ou de Temission 
d’ou le discours est tire; 

• a Tannonce du contexte ou du pays d’origine dans lequel le discours a ete cree; 

• quand on a des indices sur Tauteur, son intention, etc.; 

• quand on est conscient d’avoir des lacunes dans ses connaissances sur tel ou tel sujet, 
telle ou telle epoque, etc.; 

• quand on a specifie la tache qui suit la situation d’ecoute. 




On utilise egalement ces strategies afin de resoudre certains problemes 
d’ecoute si, lors d’une situation anterieure semblable : 

• on a eu des difficultes a suivre le discours parce qu’on n’avait pas de 
connaissances de base sur Temetteur, le sujet du discours ou le 
vocabulaire qui s’y rattache; 

• on n’a pas pu faire de liens a cause d’un manque de connaissances sur le 
contexte ou sur Temetteur; 

• on a porte un mauvais jugement sur le discours; 

• on a decroche du discours ou porte des jugements hatifs sur Temetteur ou 
le contenu du discours a cause de connaissances erronees/idees 
precongues ou d’un manque d’information sur le contexte ou sur 
Temetteur. 
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On utilise ces strategies a divers niveaux et dans divers contextes d ecoute, en suivant 
la demarche ci-dessous : 

° analyser la tache et les circonstances qui Tentourent; 

° evaluer la necessite de s’informer ou de consulter des personnes-ressources 
sur un ou plusieurs aspects (auteur, sujet traite, contexte socioculturel et 
historique) en fonction de sa familiarite avec le sujet et de ses experiences 
anterieures d’apprentissage; 

° trouver la ou les sources de reference les plus appropriees en fonction de 
l’information recherchee (ex. : lectures prealables, personnes-ressources, 
Internet, etc.); 

° recueillir Pinformation pertinente. 



a 

n 



EVjise en situation 



Un enseignant de frangais propose a ses eleves le visionnement du film « Jean de 
Florette » qui est Tadaptation cinematographique d’un roman de Marcel Pagnol. 

II sait que le contexte socioculturel du film est peu relie a celui des eleves et que 
ceci peut les demotiver et leur creer des difficultes de comprehension. En outre, 
la langue utilisee devient parfois difficile a comprendre a cause de Taccent 
particulier a la region de la France ou se passe Taction. Par contre, Thistoire et les 
valeurs qui y sont vehiculees pourraient facilement captiver Tinteret des eleves 
s’ils avaient un peu d’information sur Tauteur, le lieu et le contexte historique du 
discours. 



L'enseignant se decide done a modeler pour ses eleves comment il fait pour se 
preparer a Tecoute d’un discours qui est peu relie a sa realite. 




> 



J’analyse la tache et le genre de discours que je vais ecouter. 

Ex. : Je me pose la question : « Qu’est-ce que je dois faire? ». Dans ce cas-ci, je sais 
que je vais visionner un film d’apres un roman de Marcel Pagnol, qui illustre des 
evenements ayant lieu en France, en Provence, autour des annees 1920. Je sais 
qu’apres le visionnement, je dois faire une analyse des personnages de Thistoire 
et reagir a leurs comportements. Pour Tinstant je ne sais rien sur Marcel Pagnol, 
sur son epoque, sur ce qui pourrait m’interesser dans ce film. Je ne sais pas si je 
vais avoir la patience de suivre attentivement Taction de ce film; je sais qu’il est 
long car on mentionne la duree sur la videocassette. 
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[> | Je pense a la necessite de m’informer ou de consulter quelqu’un sur 1’auteur, le 
j sujet traite, le contexte socioculturel et historique en fonction de ce que je 
| connais deja sur le sujet et de mes experiences anterieures. 
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Ex. : J’ai deja lu des livres ou visionne des documentaires sur cette periode historique. 
Mes grands-parents m’en parlent aussi et je sais que c’etait une periode assez 
difficile du point de vue economique pour certaines gens. Par contre, je ne 
connais pas l’auteur. Je me demande sur quoi il va mettre laccent dans son 
histoire : est-ce qu’il va se concentrer sur les relations entre les personnages, ou 
plutot sur les caracteristiques de l’epoque? Est-ce un film d’action ou plutot un 
film psychologique? Je pense que j’ai besoin d’apprendre ce dont cet auteur traite 
dans ses oeuvres pour voir si ga m’interesse. 



] 
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Je dois trouver la source de reference la plus appropriee a ce que je cherche et 
recueillir I’information pertinente. 



Ex. : Ce qui va le plus m’aider dans ce cas, c’est Internet. Je n’ai qu’a taper le nom de 
Pauteur ou du titre et je vais voir quel genre d’ceuvres il a ecrit. Voila! J’apprends 
que c’est lui qui a ecrit « La Gloire de mon Pere » et « Le Chateau de ma Mere » 
et que le public a accueilli avec enthousiasme toutes ses oeuvres. Je me souviens 
maintenant que j’ai visionne ces deux films quand j’etais en huitieme annee et 
que je les ai bien aimes. J’apprends aussi qu’il a dedie son roman a sa femme et 
que Padaptation cinematographique a eu beaucoup de succes, ce qui Pa 
determine a reprendre Phistoire et a en faire une transcription romanesque 
intitulee « LEau des collines », en deux volets : « Jean de Florette » et « Manon 
des sources ». Un site Web m’a donne un petit resume de Phistoire et j’ai trouve 
ga interessant. 



> 



Je suis pret pour le visionnement. 



Ex. : J’en sais maintenant assez sur le film que je vais visionner et je sais que je vais le 
suivre avec interet. Laccent provengal va parfois me creer des problemes, mais le 
contexte m’aidera a comprendre ce que je trouve difficile; sinon, je vais profiter 
des arrets pendant le visionnement pour eclaircir certains aspects. En fait, j’ai 
meme hate qu’on commence le visionnement. 
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c^> Prevoir le point de vue de Fauteur. 



a 

n 



Definition du RAS : Cette strategie consiste a determiner, a partir d’indices, la perspective que 
Femetteur adoptera sur un sujet quelconque. 



On utilise cette strategie dans le but d’orienter son ecoute et de faciliter sa 
comprehension du discours. Cette strategie permet aussi de se preparer mentalement a 
ecouter (ou a visionner) un discours soutenant une vision parfois etriquee, biaisee ou 
contraire a soi. 



C 



On utilise ces strategies avant tout discours oral, et ce, dans n’importe quelle matiere : 

° en tenant compte de nos connaissances anterieures sur le sujet; 

° quand on a des indices tels quune illustration, un titre, le type de media utilise par 
Femetteur, etc. qui permettent de faire des hypotheses concemant la vision de 
Femetteur sur un sujet; 

° quand on connait Femetteur ou son intention de communication; 

° a Fannonce du type ou de la structure du discours qui sera presente ou que Femetteur 
est susceptible d’utiliser, et des constantes reliees a ce type ou a cette structure de 
discours. 




On utilise cette strategie afin de resoudre certains problemes d’ecoute si, lors 
d’une situation anterieure semblable : 

° on a manifesto peu d’interet par rapport a ce que Fon a ecoute; 

© on a eu des problemes a comprendre un discours parce qu’on ne savait pas 
oil Fauteur voulait en venir; 

o on a eu des problemes a suivre un discours parce que les differentes 
parties semblaient disparates ou confuses, ou parce qu’on n’a pas tenu 
compte de la structure particuliere (par exemple, argumentative) utilisee 
par Fauteur. 



Note : On rajuste parfois son idee sur le point de vue de Vauteur pendant Vecoute pour 
orienter et faciliter sa comprehension. 



On utilise cette strategie a divers niveaux et dans divers contextes d’ecoute, en suivant 
la demarche ci-dessous : 

° analyser la tache et les circonstances qui Fentourent; 

° observer le genre de media utilise par Fauteur pour transmettre son message; 

° faire appel a ses connaissances de Fauteur ou de Femetteur; 

° lire avec une attention particuliere Finformation qui accompagne le document 
sonore ou la presentation de Femetteur; 

G emettre des hypotheses, a partir de tous ces indices, sur ce que Fauteur serait 
susceptible de communiquer a son public. 
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Wise era situation 

Un enseignant remarque que ses eleves ont souvent de la difficulty a definir ce 
que l’auteur ou le realisateur d’un discours oral veut communiquer a son public. 
Parfois il leur est meme difficile de suivre le fil du discours, car ils ne saisissent 
pas ou l’auteur veut en venir. Par consequent, ils montrent peu d’engagement 
pour le discours, ce qui influe sur leur capacite a bien reussir la tache qui suit 
l’ecoute. 



L'enseignant se decide done a modeler pour ses eleves comment il fait pour 
percevoir le point de vue de l’auteur avant de commencer l’ecoute d’un discours 




] 



J’analyse la tache et le contexte du discours. 

Ex. : Je sais que je vais visionner un documentaire sur diverses manifestations de violence 
a travers les generations. Apres le visionnement, je dois realiser, avec un partenaire, 
le scenario d’un reportage semblable sur les formes de violence aujourd’hui. 



> 



~ i 

J’observe le genre de media utilise par Lantern* pour transmettre son message. 



Ex. : Le documentaire est realise sur videocassette et regroupe plusieurs sequences 

televisees ou cinematographiques, des extraits de joumaux ou de revues datant de 
divers moments historiques et des entretiens avec des sociologues ou des personnes 
qui ont ete victimes, temoins ou meme auteurs de divers actes de violence. 



Je pense a ce que je sais sur [’auteur. 

Je lis [’information qu’on m’a donnee. 

Ex. : Je ne connais pas l’auteur, mais, en lisant le materiel qu’on m’a donne, j’apprends 
que ce documentaire est realise par le seul survivant d’une famille qui a ete victime 
d’une attaque terroriste lors d’une excursion en Irlande. J’apprends egalement que, 
dans la video, on ne fera aucune reference a cette histoire tragique. 



t> 



J’emets des hypotheses sur ce que l’auteur veut me communiquer. 



Ex. : En reflechissant a tout ce que je sais deja sur le realisateur et aux grandes lignes du 
documentaire, je pense que l’auteur veut sensibiliser son public a l’inutilite de la 
violence, a la souffrance qu’elle a toujours creee a travers les generations et au fait 
que ses victimes ont souvent ete des gens innocents qui, comme sa famille, se sont 
trouves, pour une raison ou une autre, au milieu ou dans le chemin de gens sans 
scrupules. 



> 
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j Je me fais confiance. 



Ex. : J’ai maintenant une idee sur la position sur le realisateur de cette video. Je suis moi- 
meme contre la violence qui fait de plus en plus de victimes dans le monde. Je me 
sens pret a visionner le documentaire. 



m 




Apres avoir planifie sa tache, on est pret a passer a la prochaine etape, la gestion de la 
tache. Cette etape permet a lauditeur : 

o dutiliser des indices, des pistes et des moyens qui faciliteront sa comprehension du 
discours et la retention de Finformation; 

° de resoudre des bris de comprehension; 

o de se servir, en cours d’ecoute, de ses connaissances et de ses experiences 
anterieures pour mieux saisir le sens du discours; 

° de modifier les connaissances erronees sur divers sujets et d’acquerir de nouvelles 
connaissances; 

• de reagir ou de developper un esprit critique face au discours; 

® de mieux reussir la tache qui suit Fecoute du discours. 

Les tableaux qui suivent contiennent toutes les strategies de gestion de Fecoute de la 
6 e a la 12 e annee, telles qu’elles sont formulees dans le programme detudes de frangais 
langue premiere et celui de frangais langue seconde - immersion. 
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Resultat d’apprentissage general 
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QQ2 ei^> ° L’eleve sera capable de gerer son ecoute en utilisant les strategies ^ QQ5 

appropriees a la situation de communication et a la tache a realiser. 
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® Reconnaitre un bris de comprehension, en identifier la cause et prendre 
les moyens pour corriger la situation. 


6 e 




° Faire appel aux habiletes langagieres acquises dans une autre langue. 


6 e 
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° Faire appel a ses connaissances sur les structures textuelles pour 
soutenir sa comprehension et pour retenir Finformation. 
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® Faire appel aux habiletes langagieres acquises dans une autre langue. 

° Utiliser les indices du discours pour distinguer les faits des opinions. 

° Adopter un comportement ou des attitudes qui facilitent Fecoute. 

• Remettre en question ses connaissances anterieures, si necessaire, pour 
soutenir sa comprehension. 

° Noter les points sur lesquels il veut des clarifications. 

° Utiliser des moyens pour tolerer Fambiguite, tout en ne perdant pas le fil ^ 
conducteur. 



12 6 

12 6 

12 6 

12 ° 



• Faire appel a ses connaissances sur les procedes du discours explicatif. 

• Remettre en question ses hypotheses et les modifier, au besoin, pour * 
soutenir sa comprehension. 

® Noter des observations et des questions qui lui permettront 
d’approfondir et d’elargir le sujet. 

• Utiliser, en cours d’ecoute, certains indices du discours pour inferer 
Fintention de Femetteur. 



• Faire appel a ses connaissances sur les procedes du discours analytique. 

° Prendre des notes pour soutenir sa comprehension ou pour retenir 
Finformation. 



• Faire appel a ses connaissances sur Forganisation du discours 
argumentatif. 

• Ajuster au besoin sa maniere d’ecouter ou de visionner en tenant compte 
du d£roulement du discours et du changement dans la situation 
d’ecoute. 

• Faire appel a ses connaissances de Femetteur et du contexte de 
production pour soutenir sa comprehension. 

® Utiliser, en cours d’ecoute, certains indices du discours pour inferer 
Fintention de Fauteur. 

• Noter des observations et des questions qui lui permettront 
d’approfondir et d’elargir le sujet. 



12 e 
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Voir I’explication de la 
legende d la page 30. 




Les tableaux ci-dessous reprennent les strategies enumerees a la page precedente et les 
regroupent selon leur contenu. Chaque regroupement sera analyse et modele* aux pages 
qui suivent. 
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° Reconnaitre un bris de comprehension, en identifier la cause et prendre e 

® les moyens pour corriger la situation. CZJID ® 


je ° Faire appel a ses connaissances sur les structures textuelles pour _, e 

* soutenir sa comprehension et pour retenir (’information. (~p~56^) * 


g e c^> ® Faire appel aux habilet6s langagieres acquises dans une autre langue. <Jn g e 

USJL) 


g e ° Utiliser les indices du discours pour distinguer les faits des opinions. g e 

CrjO 


g e ° Adopter un comportement ou des attitudes qui facilitent l’ecoute. o e 

1 gjd 


qo ° Remettre en question ses connaissances anterieures, si necessaire, pour 

^ soutenir sa comprehension. 9 


•<|jnj e ° Remettre en question ses hypotheses et les modifier, au besoin, pour 

soutenir sa comprehension. , . UU 

C P- 66 ) 


g e i=> ° Noter les points sur lesquels il veut des clarifications. 

w ° Noter des observations et des questions qui lui permettront d’approfondir - - 0 e 

UU et d’£largir le sujet. < ^ =] WZ 

vjJL) 


° Utiliser des moyens pour tolerer Tambiguite tout en ne perdant pas le fil ^ 
conducteur . ^ S 


IQ 6 ° Faire appel a ses connaissances sur les procedes du discours explicatif. “jQ 6 


if ° Faire appel a ses connaissances sur les procedes du discours analytique. "J f 


-jo e ° Faire appel a ses connaissances sur les procedes du discours 

argumentatif. ^ 

gud 





* Dans certains cas on propose, au lieu dun modelage, une autre 6tape de la demarche 
d’apprentissage, par exemple, une activation des connaissances, une pratique guid6e, 
etc. (voir Premiere section, p. 15-17). 
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-J2 e ° Utiliser, en cours decoute, certains indices du discours pour inferer 
l’intention de lauteur. 

UL JU 
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Prendre des notes pour soutenir sa comprehension ou pour retenir 



Tinformation. 



COD 



If 



e • Ajuster au besoin sa maniere d ecouter ou de visionner en tenant compte 

12 ^ du deroulement du discours et du changement dans la situation 

d’ecoute. 

- - V P-84 
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Faire appel a ses connaissances de Temetteur et du contexte de 
production pour soutenir sa comprehension. 
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Reconnaitre un bris de comprehension, en identifier la cause et prendre les 
moyens pour corriger la situation. 




Definition du RAS : Cette strategic consiste a surmonter une difficulty de comprehension en 
trouvant des solutions qui tiennent compte de ce qui cause cette difficulty. 



On utilise cette strategic dans le but de ne pas decrocher du discours a cause d’une 
difficulty de comprehension, mais d’y remedier en faisant appel a une strategie de 
depannage reliee a la source du probleme. 



C (gjQQ^GOE) 3 O n utilise cette strategie lors de tout discours oral, et ce, dans n’importe quelle 
matiere : 

° quand on n’est pas certain d’avoir bien entendu ou compris les propos de 
Temetteur; 

° quand on a manque momentanement ^attention ou de concentration sur le 
discours; 

° quand on bute sur un mot inconnu ou sur une idee complexe; 

° quand on ecoute de reformation sur un nouveau theme et qu’on a peu de 
connaissances sur le sujet; 

° quand on sent qu’il nous manque des elements pour bien comprendre le 
discours; 

° quand ce qu’on entend suscite une reflexion prolongee qui cree un bris 
^attention pour la suite du discours; 

° quand ce qu’on entend est trop abstrait, contradictoire ou ne suscite pas lmteret. 




On utilise egalement cette strategie afin de resoudre certains problemes 
d’ecoute si, lors d’une situation anterieure semblable : 

° on a poursuivi Tecoute sans tenir compte des parties vagues ou difficiles a 
comprendre, mais critiques pour la comprehension du message; 

° on a abandonne Tecoute d’un discours a cause de difficultes temporaires de 
concentration ou de comprehension; 

° on n’a pas pris en note les points encore obscurs et que cela a nui a la 
comprehension du message ou a la reussite de la tache. 
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C On utilise cette strategic a divers niveaux et dans divers contextes d’ecoute, en suivant 

la demarche ci-dessous : 

° se rappeler ce qui peut creer un bris de comprehension, compte tenu du sujet, 
du contexte de la tache, de ses propres habiletes d’ecoute; 

° determiner si le discours est logique, sinon 

° reperer la source du probleme; 

° examiner son importance pour la comprehension et decider s’il est necessaire 
ou non de le resoudre; s’il s’avere important et qu’il s’agit : 

- du vocabulaire , on essaie de trouver le sens du mot dans le contexte ou on 
poursuit Fecoute sans s’attarder sur un mot inconnu, 

- du sujet . on etablit des liens entre ce qui a ete entendu et ses connaissances 
anterieures, 

- dun moment d’inattention (distraction), on identifie la source et on s’en 
eloigne, en essayant de retrouver sa concentration, 

- dune pause pour reflechir sur un element important ou interessant, on le 
prend en note pour y revenir plus tard, 

- d’un manque d’interet . on evalue l’importance de l’activite dans l’ensemble 
du projet ou le degre de familiarite avec le sujet; 

° retablir la comprehension et reconstruire le sens du discours. 



IMise en situation 

Un enseignant constate, apres une periode d’observation, que les eleves qui 
reussissent moins bien lors des activites d’ecoute sont generalement ceux qui 
decrochent de Fecoute a cause d’un bris de comprehension. Plusieurs entretiens 
avec ces eleves ont revele le fait qu’ils n’etaient meme pas conscients pourquoi, 
a un moment donne, pendant l’ecoute d’un discours, ils ne pouvaient plus se 
concentrer sur la tache. Lenseignant se rend compte qu’avant d’essayer de 
resoudre les problemes de comprehension, ses eleves ont d’abord besoin de 
reconnaitre ce qui cause un bris de comprehension, quand cela arrive. 



Modelage 



Lenseignant se decide done a modeler pour ses eleves ce qu’il fait quand il est 
en train d’ecouter un discours. Il choisit, dans ce but, Fecoute d’un petit 
discours enregistre sur audiocassette qu’il arrete de temps en temps pour 
verbaliser ses pensees une fois que, pour une raison ou une autre, il a un 
probleme de comprehension. Le discours represente, dans ce cas, une lettre 
qu’un psychologue ecrit comme reponse a un message envoye par Fun des 
lecteurs d’une revue. 
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Avant de commencer I’ecoufe 
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j Je suis conscient que, lors de l’ecoute de ce discours, il y aura des idees qui ne 
j me seront pas claires. 

j Ex. : Ce discours est une replique a une lettre dont je ne connais pas le contenu. Je 
m’attends a des mots inconnus, mais je ne vais pas m’arreter sur ces mots pour 
ne pas perdre le reste du discours. Souvent, le contexte ou la suite me donnent 
des indices sur ce que je ne comprends pas, sinon, je vais le retenir pour le 
clarifier apres l’ecoute. II se peut aussi que ce ne soit pas essentiel pour la 
comprehension globale du discours. 
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Lors de I’ecoufe 
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Je repere la source du probleme. J’examine son importance pour la 
comprehension et je decide s’il est necessaire ou non de le resoudre. Si oui, je 
prends les moyens appropries. 



Ex. : « Eargent contribue certainement a rendre la vie plus confortable, et peu de gens 
souhaitent s’appauvrir. » - Je ne comprends pas le mot « s’appauvrir ». Toutefois, 
ce mot comprend le mot pauvre. En plus, on parle d’argent. Probablement, ga 
veut dire que les gens n’aiment pas etre pauvres. 

Ex. : « Mais l’argent ne suffit pas pour se sentir bien dans sa peau. » - Je ne 
comprends pas cette expression. La suite me la clarifiera peut-etre. 

« Mon travail m’amene parfois dans des milieux riches, d’autres fois, dans des 
quartiers moyens ou des regions defavorisees. Je peux te confirmer qu’on trouve 
partout des enfants heureux et des enfants malheureux. » - Alors, ce qu’on me 
dit, c’est que, peu importe combien d’argent on a dans les poches, on a la meme 
possibility d’etre heureux ou malheureux. C a veut dire que l’expression que j’ai 
entendue tout a l’heure, « ... l’argent ne suffit pas pour se sentir bien dans sa 
peau », signifie que l’argent ne suffit pas pour etre en confiance. Etc. 

Ex. : « Le plus important pour etre bien, c’est de s’entourer de gens qu’on aime. » - 
J’aime bien cette idee, ga me fait penser a..., mais non, je vais y reflechir plus 
tard pour ne pas perdre le reste du discours. 



> 
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j Je retablis la comprehension et je reconstruis le sens du discours. 



Ex. : Le psychologue semble vouloir encourager et convaincre le correspondant que 
tout le monde peut etre heureux et qu’il ne devrait pas se sentir malheureux a 
cause de sa condition sociale, tant qu’il a autour de lui des gens qu’il aime. 
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Faire appel a ses connaissances sur les structures textuelles pour soutenir 
sa comprehension et pour retenir Pinformation. 




Definition du HAS : Cette strategic consiste a utiliser les indices specifiques aux structures 
textuelles pour faciliter la comprehension et la retention de Pinformation. 



On utilise cette strategic dans le but de predire le deroulement d’une histoire et de 
determiner les elements importants dans le discours qu’on ecoute, ce qui facilite les 
liens avec la nouvelle information et Porganisation des nouvelles connaissances. 



€3 




On utilise cette strategic lors de tout discours oral, quelle que soit sa structure 
textuelle (narrative, comparative, etc.), et ce, dans n’importe quelle matiere : 

° a partir d’indices de signalement (mots cles, titres, sous-titres, tableaux, source, 
auteur, etc.) ou d’organisation (schemas, tableaux, categories d’information, etc.) 
qui permettent Pidentification de la structure. 




On utilise egalement cette strategic afin de resoudre certains problemes 
d’ecoute si, lors d’une situation anterieure semblable : 

° on n’a pas tenu compte des particularity des diverses structures de 
discours et que cela a nui a la retention, a la selection ou a Porganisation de 
la nouvelle information. 



On utilise cette strategic a divers niveaux et dans divers contextes d’ecoute, en suivant 
la demarche ci-dessous : 

° observer le contexte du discours au fur et a mesure qu’on l’ecoute; 

° reperer les indices de signalement et tout ce qui a trait a Porganisation du 
discours (ex. : mots ou phrases cles [« il etait une fois »], titres, sous-titres, 
tableaux, schemas, categories d’information, etc.); 

° organiser, en cours d’ecoute, Pinformation entendue en tenant compte de la 
structure utilisee par l’emetteur pour reconstruire le sens du discours. 



Wise en situation 

Apres une periode d’observation, un enseignant remarque que ses eleves ne 
semblent pas accorder assez d’importance a Porganisation de l’infonnation 
entendue, qu’ils retiennent des elements insignifiants en ignorant des elements 
importants, qu’ils presentent Pinformation retenue de fagon desorganisee et souvent 
peu coherente et qu’ils eprouvent parfois des difficulty a deceler les differentes 
categories d’information. 



Modelage 



Pour aider ses eleves a ryoudre ce genre de probleme, il decide de les sensibiliser a 
la presence de certains indices qui pourraient leur servir a reconnaitre facilement la 
structure d’un discours, a mieux organiser leurs nouvelles connaissances et a retenir 
Pinformation de fagon logique. Il modele done pour eux comment il procede pour 
bien gerer Pecoute d’un discours comparatif, dans ce cas, un court documentaire 
video sur les coniferes et les feuillus, qu’il presente dans le cours de sciences. 
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J’observe la structure du discours au fur et a mesure que je 1’ecoute. 



Ex. : Je viens d’entendre plusieurs renseignements sur les coniferes et les feuillus. On 
me renseigne sur les caracteristiques communes et differentes des deux types 
d’arbres. Einformation m’est done fournie essentiellement sous trois categories : 
ce qui est propre aux feuillus, ce qui est propre aux coniferes et ce qui est propre 
aux deux. 



a 
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Je repere les indices ay ant trait a l’organisation du discours. 

Ex. : Je viens d’entendre : 

« La silhouette des feuillus fait penser a une sphere, tandis que celle de coniferes 
rappelle plutot la forme d’un cone... les cones sont les fruits des coniferes et ils 
renferment des graines pour la reproduction de l’espece. Les feuillus ont des 
feuilles de differentes formes qui presentent des nervures, alors que les coniferes 
ont des aiguilles. Les fruits des feuillus renferment aussi des graines, mais ils se 
presentent sous toute une variete de formes et de textures. Lecorce est commune 
a tous les arbres et constitue l’enveloppe protectrice du tronc et des branches. 
Elle a le meme role que la peau chez l’homme. » 

Je vois aussi des images qui me permettent d’associer l’information que j’entends 
a celle que je vois. 

Les mots cles comme tandis que . alors que . aussi, mais . commune , tous les 
arbres . meme role m’indiquent dans quelle categorie je dois noter les 
informations. Etc. 



[ 
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J’organise I’information entendue en tenant compte de la structure utilisee dans 
le discours. 



Ex. : Puisque, selon moi, il est clair qu’il s’agit d’une comparaison entre les arbres 
feuillus et les coniferes, je fais un schema ayant des categories distinctes, Tune 
representant les feuillus, une deuxieme, les coniferes et une troisieme les 
ressemblances entre les deux. Pour chaque categorie, j’ai des renseignements sur 
divers aspects, e’est-a-dire la silhouette, les feuilles, les fruits et l’ecorce. Je vais 
noter en style telegraphique (non pas des phrases completes, mais des mots cles) 
l’information importante pour ne pas l’oublier. Le schema me permet de mieux 
organiser les informations et d’y revenir plus facilement. Au besoin, je peux 
ajouter d’autres categories si je vois qu’on me donne des renseignements sur 
d’autres aspects que ceux que j’ai prevus initialement, par exemple, des liens avec 
les etres humains. 



[ 
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Je reconstruis le sens du discours. 



] 



Ex. : A la fin de l’ecoute, je fais un survol de mes notes et je resume mentalement le 
discours entendu. Ceci me permet de passer a l’etape suivante de la tache (p. ex. 
: presentation comparative du discours par ecrit, reponses a des questions de 
comprehension, ajout d’une section qui n’a pas ete abordee dans le discours et 
sur laquelle il faudra faire des recherches, etc.). 
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Faire appel aux habiletes langagieres acquises dans une autre langue. 










Definition du IRAS : Cette strategic consiste a faire le transfert des connaissances qu’on a dans une 
langue autre que celle du discours entendu pour mieux saisir et mieux retenir ce qu’on ecoute. 



On utilise cette strategic pour resoudre certaines difficultes de comprehension en ce 
qui a trait a Forganisation du message ou au sens de certains mots utilises dans un 
discours oral en frangais. 



On utilise cette strategic lors de tout discours oral, et ce, dans n’importe quelle 
matiere ; 

° quand on a besoin de resoudre une difficult^ de comprehension; 

° avant de faire appel a un dictionnaire; 

° quand le discours comprend des mots inconnus/des structures qui ressemblent a des 
mots/des structures qu’on utilise dans une autre langue; 

0 quand on veut verifier sa comprehension dun mot inconnu ou dune structure de 
phrase moins commune. 

On utilise aussi cette strategic afin de resoudre certains problemes d’ecoute si, 
lors d’une situation anterieure semblable : 

® on n’a pas pense a faire le hen entre les structures ou les mots communs a 
deux ou a plusieurs langues connues et qui pourraient fournir des pistes de 
comprehension. 



On utilise cette strategic a divers niveaux et dans divers contextes d’ecoute, en suivant 
la demarche ci-dessous : 

• reperer le mot/la structure qui cree un bris de comprehension dans le discours 
(ex. : « fortune », « pauvrete »); 

• etablir des liens entre les mots semblables qui ont un sens commun dans les 
deux langues (ex, : « fortune », « poverty ») ou un sens different en fran^ais et 
dans l’autre langue connue; 

• reconstruire le sens du mot/de l’information en question; 

• verifier si le mot/l’information en question s’insere bien dans le contexte. 
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Wise en situation 



Bien des eleves evoluent sous l’influence dune autre langue qu’ils connaissent et 
utilisent au quotidien, ce qui explique certaines frustrations et difficultes lorsqu’il 
s’agit d’exprimer clairement leurs pensees. Ils pensent souvent que ceux qui 
connaissent et utilisent une seule langue a Tecole reussissent mieux dans leurs 
etudes. Ils ne deviennent conscients que plus tard dans leur vie des avantages 
que la connaissance d’une deuxieme ou d’une troisieme langue leur confere. 
Parfois, ils ne prennent pas conscience du tout des transferts linguistiques 
reciproques qu’ils peuvent faire d’une langue a l’autre et de l’ouverture que cela 
peut leur donner sur les plans personnel et professionnel. 



a 
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(Vlodelage 



Pour que ses eleves tirent profit de la connaissance d’une autre langue, plutot 
que de considerer ce fait comme un obstacle a leur reussite dans la 
communication ecrite et orale, un enseignant se decide a modeler pour eux 
comment il transfere ses connaissances de l’anglais pour mieux comprendre le 
message qui lui est communique en frangais. Pour ce faire, l’enseignant se sert 
d’un enregistrement sonore qu’il ecoute avec ses eleves une premiere fois et qu’il 
reprend ensuite, en l’arretant de temps en temps pour verbaliser ses pensees. 
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□ c 



Je repere le mot/la 
structure que je ne 
comprends pas. 

Ex. : « Le danger plane au- 
dessus des collines. » - 
je sais que j’ai deja 
rencontre le mot 
« plane » comme 
verbe, mais je ne me 
souviens pas de son 
sens. 



□ C 



Je pense a un mot/une 
structure qui ressemble a 
un mot/une structure 
propre a Tautre langue 
que je connais. 



Ce mot s’ecrit comme le 
mot anglais « plane » qui 
veut dire avion. 



Je reconstruis le sens du 
mot/de l’information en 
question. 



Alors, ga veut peut-etre 
dire que le danger vole au- 
dessus des collines. 



Ex. : « J’ai l’impression que 
le calme revient «=^; 
lentement. On 
n’entend plus les 
fortes explosions 
terrifiantes d’obus ni 
les detonations. » - Je 
ne connais pas les mots 
« terrifiantes », « obus » 
et « detonations ». 



Je sais qu’en anglais le mot 
« terrifying » signifie «=£ 
ejfmyant; le mot « obus » ne 
m’est pas familier, par contre 
« detonation » existe sous la 
meme forme, mais une 
prononciation differente, en 
anglais, la signification en est 
probablement la meme : 
bruit violent comme celui 
d’une bombe; l’obus pourrait 
done etre une sorte de bombe. 



Alors, si je comprends bien 
ce qu’on me dit, c’est que 
l’atmosphere est calme de 
nouveau (« le calme 
revient »), qu’on n’entend 
plus les effrayantes 
explosions ni le bruit 
enorme des bombes. 



Ex. : « Juste une rafale, 

puis le silence se refait | 
tres vite. Maman se c=£>j 
desespere, mais papa | 
essaie de la rassurer. » j 
- Je ne connais pas 
les mots « rafale », 

« se desespere » et 
« rassurer ». I 



Je ne connais pas le mot 
« rafale » , mais la suite de 
la phrase m’indique que <=£> 
cela s’oppose d’une certaine 
fagon au mot « silence ». 

C’est peut-etre une autre 
bombe. Je vais noter le mot 
et le verifier apres l’ecoute; 

« se desespere » ressemble 
au mot anglais « despair », 
ga doit avoir le meme sens : 
desespoir, decouragement ; 
le mot « rassurer » fait 
penser au mot anglais « 
reassure », qui veut dire 
encourager , reconforter. 



Alors, en pensant au sens 
de l’idee, ce qui arrive, c’est 
encore le bruit d’une 
bombe suivi du calme. La 
mere de celui qui 
communique le message est 
decouragee, mais son mari 
l’encourage, la reconforte. 



► 



[ - 

| Je verifie si le mot/l’information en question s’insere bien dans le contexte. 



Ex. : En faisant un retour mental sur ce que j’ai compris, cela a l’air d’etre logique dans le 
contexte du discours. Je continue de cette fagon l’ecoute du reste du discours. 
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Utiliser les indices du discours pour distinguer les faits des opinions. 




a 
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Definition du RAS : Cette strategie consiste a se servir de ses connaissances ou de certains mots cles 
qui accompagnent les enonces exprimant des faits et des opinions pour faire la distinction entre ce 
qui est precis et peut etre prouve et ce qui nest qu’une fagon personnelle, subjective d’interpreter et 
de voir les choses. 



C 



On utilise cette strategie dans le but de devenir plus critique devant ce qu’on ecoute et 
de discerner ce qui est factuel de ce qui ne Test pas. 



C (§Q!Mi® 0 ut ^ se cette strat ^gi e l° rs de tout discours oral, et ce, dans n’importe quelle matiere : 

° quand on ecoute des reportages ou dautres types de discours presentant les opinions 
d’un emetteur; 

° quand on veut se faire une opinion sur les informations ou sur les idees presentees 
par l’emetteur d’un discours; 

° quand la tache exige une etude critique d’un discours informa tif. 



On utilise egalement cette strategie afin de resoudre certains problemes 
d’ecoute si, lors d’une situation anterieure semblable : 

° on etait porte a croire les evenements decrits dans un discours pour 
constater plus tard que Femetteur les avait presentes dans une perspective 
personnelle et profondement biaisee; 

° on a pris pour des faits (realites objectives) des enonces qui etaient de 
simples opinions de l’emetteur. 



On utilise cette strategie a divers niveaux et dans divers contextes d’ecoute, en suivant 
la demarche ci-dessous : 

° etre conscient que les faits sont des enonces qui peuvent etre verifies, alors 
que les opinions sont des enonces qui ne peuvent pas etre prouves hors de 
tout doute; 

° reconnaitre que certains mots et expressions sont signes de neutralite (ex. : 

« Honore de Balzac est un ecrivain frangais »), alors que d’autres sont d’ordre 
subjectif (ex. : « Honore de Balzac est le plus grand ecrivain frangais »; « Les 
personnes agees n’acceptent pas le phenomene hip-hop parce qu’elles ne 
comprennent pas sa subtilite. »); 

° reperer les indices qui signalent la neutralite ou la subjectivite; 

° utiliser ces indices pour departager les faits des opinions. 
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Mise en situation 



Un enseignant constate que ses eleves n’arrivent pas toujours a discerner entre ce 
qui est factuel et ce qui represente une fagon subjective de voir certaines realites. 
II se propose done de leur faire decouvrir quelques indices dont ils pourraient se 
servir pour faciliter cette distinction. 



Modelage 



Par consequent, Tenseignant se sert d’un court reportage sur le phenomene hip- 
hop, afin de modeler pour ses eleves comment reconnaltre les indices qui aident 
a distinguer les faits des opinions. Pour ce faire, il ecoute d’abord le discours une 
premiere fois avec ses eleves, pour avoir une idee globale du sujet du discours; 
ensuite, il reprend Tecoute du reportage qu’il arrete, cette fois, de temps en temps 
pour faire place a ses commentaires. 



Avant I’ecoute 




j 

Lenseignant fait d’abord un remue-meninges pour amener ses eleves a se rappeler des 
exemples de faits et d’opinions rencontres lors de situations anterieures 
d’apprentissage; cette discussion en grand groupe vise a rendre les eleves conscients 
que les faits sont des enonces qui peuvent etre verifies, alors que les opinions sont 
des enonces qui ne peuvent pas etre prouves hors de tout doute. Meme si, pour le 
moment, cette distinction est encore abstraite, cela cree un cadre propice pour le 
modelage qui suit. 



> 



Pendant Tecoute 



Je reconnais que certains enonces sont neutres et je repere les indices qui 
signalent la neutrality. 



Ex. : « Le hip-hop est un mode de vie qui comp rend la danse, les arts visuels, la poesie 
et la musique. » - Je remarque qu’il n’y a aucun adjectif qualificatif dans cet 
enonce, ce qui me confirme la neutrality du message. 



Qu’est-ce que je pense de cet ■=£> Je pense que oui. 
enonce? Est-il vrai? 



Pourrais-je me tromper? 



Non, parce que revolution historique de ce 
phenomene a mene a cette conclusion. 



Est-ce que la realite de cet enonce 
peut etre prouvee? □= 



Oui, par exemple, on sait bien que la danse qui 
caracterise ce phenomene, e’est surtout du 
break dancing et d’autres mouvements. 

Ensuite, la poesie est recitee par-dessus une 
musique scandee de fa^on martelee, 
surnommee « rap ». Le graffiti est une fagon 
visuelle de s’exprimer sur les lieux publics de 
certains adeptes de ce phenomene. 
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Je reconnais que d’autres enonces sont subjectifs et je repere les indices qui signalent 
la subjectivite. 



Ex. : « C’est un phenomene qui prone la violence » ; « Si on porte une casquette et qu’on 
a des pantalons larges, on est adepte de la philosophie du hip-hop. » 



Qu’est-ce que je pense de ces Je ne pense pas que ce soit un phenomene qui 

enonces? Sont-ils vrais? prone la violence. Cela peut etre ce que pensent 

certaines gens. C’est vrai que les paroles des 
chansons hip-hop font souvent reference a la 
violence, mais, a mon avis, c’est au sens figure 
plutot qu’au sens propre. Ce sont des chansons 
qui denoncent certains aspects et qui decrivent 
une certaine realite telle qu’elle est vue par ses 
adeptes. 

Ensuite, en ce qui concerne le deuxieme 
enonce, je peux dire que ceux qui pratiquent la 
planche a roulettes portent souvent des 
casquettes et des pantalons larges, sans 
necessairement etre adeptes du hip-hop. 
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□ 



Est-ce que ces enonces sont ■=£> Comme ces enonces expriment seulement le 
valables pour tout le monde et point de vue de certaines personnes, ils ne sont 

personne ne peut nier leur vrais que pour ces personnes-la. Ce sont done 

realite? des enonces subjectifs. 



> 



i 

| J’utilise ces indices pour departager les faits des opinions. 



Ex. : Alors, si un enonce exprime une realite valable pour tout le monde et que personne 
ne peut prouver le contraire, c’est un fait. Par contre, l’enonce dont la realite ne peut 
etre prouvee hors de tout doute et qui represente ce que pense un individu ou un 
groupe de gens, c’est une opinion. 
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Adopter un comportement ou des attitudes qui facilitent l’ecoute. 






Definition du RAS : Cette strategic consiste a cesser toute activite en cours et a diriger son regard 
et a concentrer son attention vers la source emettant le discours (personne, magnetophone, 
magnetoscope, television, ordinateur). 



C 



ROlUR 



2 ) 



On utilise cette strategic dans le but d’etablir le meilleur contact possible avec 
l’emetteur, pour pallier des bris de comprehension et pour rentabiliser son ecoute (ou 
rendre son ecoute aussi profitable que possible). 



C w ) 



On utilise cette strategic lors de tout discours oral, et ce, dans n’importe quelle matiere. 




On utilise egalement cette strategic afin de resoudre certains problemes 
d’ecoute si, lors d’une situation anterieure semblable : 

° on a eu des difficultes a se concentrer sur Temetteur ou sur le discours; 

° on n’a pas bien reussi la tache qui a suivi le discours a cause de certains 
comportements, attitudes ou actions qui ont nui a Tecoute ou qui ont cause 
une perte d’information. 



CMMMm ) 

° renoncer a toute autre activite qui pourrait nuire a la concentration; 

° preter une Oreille attentive au locuteur; 

° regarder le locuteur, le cas echeant, afin de capter l’information qui se degage 
des indices visuels (mimique, gestes, etc.); 

° determiner si son attitude permet de se concentrer sur l’ecoute; 

° modifier son attitude, si necessaire, en gardant Tattention sur le locuteur et/ou 
l’esprit ouvert envers ses propos. 



On utilise cette strategic a divers niveaux et dans divers contextes d’ecoute, en suivant 
la demarche ci-dessous : 



Mise en situation 



Au debut de l’annee scolaire, un enseignant remarque que, lors de l’ecoute d’un 
discours, plusieurs de ses eleves continuent une activite quelconque et que 
d’autres discutent entre eux, ce qui les empeche de se concentrer exclusivement 
sur le message, en perdant certains aspects du discours et en causant, 
implicitement, des problemes de comprehension. Ce comportement est aussi 
susceptible de distraire les eleves ayant une attitude appropriee envers Tecoute. 




@3 







a 

Motivation ^ 

Pour montrer a ses eleves rimportance de cette strategic, il propose a ses eleves 
un contre-exemple : il divise la classe en deux grandes equipes et leur dit qu’il va 
leur faire la lecture expressive dune courte histoire illustree. 11 demande a tous 
ses eleves de preter une oreille attentive a sa voix et d’observer tout ce qu’il va 
leur montrer durant la lecture. Lenseignant se place de fagon a ce qu’une equipe 
puisse bien le voir lorsqu’il lit, ainsi que les illustrations qu’il montre au cours de 
la lecture, tandis que l’autre equipe ne voit presque rien. Apres avoir lu la moitie 
de l’histoire, Penseignant procede de la meme maniere avec la fin de l’histoire, en 
privilegiant cette fois l’equipe qui avait ete desavantagee anterieurement. 

Apres avoir fini la lecture, Penseignant pose des questions precises a ses eleves 
pour verifier leur comprehension. Ces questions feront reference au contenu de 
l’histoire, a la signification des illustrations, aux inflexions de la voix, aux gestes, 
etc. La partie essentielle de cette demarche a lieu quand Penseignant amene les 
eleves a se rendre compte que leurs reponses sont moins precises ou meme 
inexactes, quand ils ne pouvaient pas bien voir la personne qui parlait ou les 
illustrations. Il leur fait ainsi comprendre Pimportance de bien regarder la 
personne qui parle et d’ecouter attentivement le message transmis. 



Note : Au cours des activates d’ecoute ulterieures, I’enseignant peut faire reference a 
Vexperience vecue par ses ekves lors de Vactivitt dtcrite ci-dessus pour qu’ils se rendent 
compte que cette strategic est essentielle dans n’importe quelle situation d’ecoute. Il peut, s’il le 
veut, modeler devant eux comment, pour devenir un auditeur efficace, il prete attention 
lui-meme a ce qu’il ecoute. 
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Remettre en question ses connaissances anterieures, si necessaire, pour 
soutenir sa comprehension. 


9 e 


10 e 


Remettre en question ses hypotheses et les modifier, au besoin, pour 
soutenir sa comprehension. 


10 e 



Definition du HAS : Ces strategies consistent a etre pret a reconnaitre et a modifier ses 
connaissances prealables ou les hypotheses emises en cours d ecoute, si elles sont infirmees par les 
informations nouvelles fournies dans le discours. 



On utilise ces strategies dans le but de resoudre certains problemes de comprehension 
causes par des connaissances erronees ou des hypotheses non fondees. 



On utilise ces strategies lors de tout discours oral, et ce, dans n’importe quelle matiere : 

• quand on constate que Finformation entendue ne correspond pas a ce qu’on 
connaissait sur le sujet ou qu’elle s’eloigne de ses predictions; 

° quand on veut clarifier certaines ambigu'ites causees par des predictions ou des 
connaissances anterieures erronees. 




On utilise egalement ces strategies afin de resoudre certains problemes 
d’ecoute si, lors d’une situation anterieure semblable : 

« on a mal interprets un discours en se basant sur des connaissances 
anterieures erronees, mais profondement ancrees dans sa tete; 

9 on s’est eloigne du fil conducteur du discours a cause d’hypotheses 
totalement ou partiellement erronees. 



On utilise ces strategies a divers niveaux et dans divers contextes d’ecoute, en suivant 
la demarche ci-dessous : 

• identifier reformation nouvelle qui pose un probleme; 

• reconnaitre que ce qu’on savait/predisait ne correspond pas ou correspond 
partiellement a reformation fournie par l’emetteur; 

• corriger ses connaissances/hypotheses erronees a partir de la nouvelle 
information; 

• emettre de nouvelles hypotheses en s’appuyant sur reformation entendue; 

• valider les nouvelles connaissances/hypotheses a partir du contexte; 

® modifier le reseau des connaissances en remplagant les connaissances 
erronees par de nouvelles connaissances; 

• poursuivre la reconstruction du sens du discours a partir de nouveaux indices 
ou de nouvelles connaissances. 
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IWiise en situation) 

Un enseignant constate que ses eleves comprennent parfois mal un discours ou 
interpretent de fagon erronee certaines informations. En essayant de trouver la 
source de ce probleme, il en arrive a la conclusion que les eleves ont souvent des 
connaissances partiellement ou totalement erronees sur divers aspects du sujet et 
que ces connaissances sont si profondement ancrees dans leur tete qu’elles 
nuisent a l’acquisition/l’interiorisation de nouvelles connaissances. 11 constate 
que cela est souvent du au fait que ses eleves ne modifient pas leurs hypotheses 
au cours de Tecoute, quand celles-ci sont dementies par la nouvelle information. 



Afin d’aider ses eleves a resoudre ce probleme, l’enseignant se propose, par le 
biais d’un modelage, de montrer comment il revient, au cours de l’ecoute d’un 
discours, sur ses connaissances anterieures/hypotheses en les modifiant si elles se 
revelent erronees ou non fondees. Pour ce faire, il choisit l’ecoute d’un discours 
sur les jumeaux identiques. 




i I 

j Je repere l’information nouvelle qui pose un probleme. 

j Ex. : « Les gens qui ont exactement les memes genes que d’autres sont des jumeaux 

identiques. Leur corps est pareil en tout, mais cela ne veut pas dire qu’ils pensent 
de la meme fagon, qu’ils ont les memes gouts ou qu’ils reagissent de la meme 
j maniere devant diverses situations. » 



> 



Je me rends compte que ce que je pensais savoir ne correspond pas ou 
correspond partiellement a rinformation fournie par l’emetteur. 



Ex. : Je ne savais pas que ces gens ont les memes genes; je pensais qu’ils avaient la 
meme fagon de penser et de reagir et que leurs gouts etaient habituellement 
identiques. 






> 



Je corrige mes connaissances erronees a partir de la nouvelle information. 



Ex. : Alors, ce que je sais maintenant est different de ce que je savais, c’est-a-dire que 
les jumeaux ont les memes genes, mais leur caractere peut etre totalement 
different. Ce sont deux personnes distinctes. 



> 



J’emets de nouvelles hypotheses a partir de l’information entendue. 



] 



Ex. : Le discours va probablement me fournir des renseignements sur ce qui rend les 
jumeaux differents. 
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— 1 

Je valide mes nouvelles connaissances/hypotheses a partir du contexte. 

Ex. : « Le corps dun etre humain ressemble a un contenant : dans deux pots 

identiques, on peut mettre des choses differentes. On ne pourra done jamais dire 
qu’un pot de confiture est identique a un pot de cornichons. Cest ce qui arrive 
aussi aux gens. Ils deviennent ce que leur vie, leurs experiences, leur entourage, 
leur education ont fait d’eux. » - J’ai done bien compris. Les jumeaux sont 
identiques seulement du point de vue physique, mais leur evolution et leurs 
experiences de vie differentes font d’eux des personnes differentes. Mon 
hypothese par rapport a la suite du discours s’est averee exacte aussi. 



Je reconstruis le sens du discours a partir de nouveaux indices ou de nouvelles 
connaissances et je poursuis de cette fa^on jusqu’a la fin du discours. 

Ex. : Les jumeaux sont identiques physiquement, mais les experiences cognitives et 
affectives qu’ils vivent durant leurs vies font d’eux deux personnes tout a fait 
distinctes. 




VO 
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^ > Noter les points sur lesquels il veut des clarifications. 



J I PpuDM 
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I— ^ Noter des observations et des questions qui lui permettront d’approfondir < ^ = , 
et d’elargir le sujet. 1 



u 



Definition du RAS : Ces strategies consistent a selectionner et a noter en cours d’ecoute les elements 
ambigus sur lesquels on doit revenir ou les elements nouveaux, inhabituels, surprenants qu’on juge 
interessant d’approfondir lors d’une discussion ou dune recherche. 



IJKgXjPBCojQjX^ ) O n utilise ces strategies dans le but de bien comprendre et de mieux retenir 

l’information nouvelle ou essentielle d’un discours, de la transmettre, d’en discuter ou 
d’en savoir davantage. 



^ On utilise ces strategies lors de tout discours oral, et ce, dans n’importe quelle matiere : 

° quand l’information entendue semble confuse; 

° quand le discours presente des aspects nouveaux, inhabituels, surprenants qu’on veut 
retenir ou approfondir; 

° quand la tache qui suit est axee sur des aspects nouveaux, inhabituels ou surprenants 
du discours entendu. 




On utilise egalement ces strategies afin de resoudre certains problemes 
d’ecoute si, lors d’une situation anterieure semblable : 

° on a mal interprets certains aspects; 

° on avait du mal a se souvenir de certains aspects; 

° on n’avait pas identifie de points cles a partir desquels poursuivre sa 
recherche pour approfondir ou elargir le sujet. 



C QSBOMSM ) On utilise cette strategic a divers niveaux et dans divers contextes d’ecoute, en suivant 
la demarche ci-dessous : 

° identifier les aspects qui ont besoin de clarification ou les aspects susceptibles 
de stimuler la discussion; 

° les noter en cours d’ecoute, en style telegraphique (lors de la premiere et/ou de 
la deuxieme ecoute); 

° juger de la pertinence d’apporter devant le groupe les aspects qu’on considere 
comme interessants; si on trouve que ce serait profitable d’enfaire part aux autres, 

° donner suite a cette initiative apres l’ecoute. 



Wise en situation 



Un enseignant constate que ses eleves hesitent sou vent a reconnattre et a dissiper 
certains doutes lors d’une situation d’ecoute. Ces doutes influent sur leur 
comprehension et par consequent sur leur capacite a realiser la tache. Il se 
decide done a encourager ses eleves a noter les aspects qui pourraient faire l’objet 
d’une discussion ou d’une etude approfondie. 
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Lenseignant se decide a donner aux eleves un exemple concret de ce qu’il fait 
lui-meme lorsqu’il ecoute un discours pour leur montrer l’importance d’attenuer 
leurs doutes, de resoudre les bris de comprehension ou de discuter de certains 
aspects interessants. Pour rendre cette activite plus motivante, il choisit l’ecoute 
d’un discours sur l’importance de parler de ses problemes. 




! 

j Ce que je viens d’entendre n’est pas clair pour moi. 



Ex. : « Faire part aux autres de ce 

qu’on ressent peut aider a voir le 
monde sous une lumiere c 
differente. On se demande 
pourquoi. » 



Je ne comprends pas l’idee. Meme le discours 
continue par une interrogation : « On se 
demande pourquoi. ». En effet, comment le 
simple fait de parler aux autres de ses 
sentiments pourrait-il changer sa maniere de 
voir le monde? 



Je vais noter cette question pour ne pas 
perdre le reste du discours. La suite pourrait 
aussi me donner la reponse. Sinon, je vais 
demander des clarifications a ce sujet. 



> 



j : 

j J’aimerais approfondir ce que je viens d’entendre. 



Ex. : « Durant notre existence, on 
eprouve des desirs toujours 
nouveaux, des besoins c= 

d’affirmation, de liberte, 
d’autonomie, d’accomplissement. 
On est toujours a la recherche 
d’un changement, de quelque 
chose de nouveau qui vienne 
completer nos vies, on pense 
l’avoir saisi, a un moment 
donne, mais l’enchantement 
disparait apres un bout de temps 
et on commence a chercher 
autre chose. » 



Je trouve que c’est une idee interessante. Mais 
je pense que l’auteur exagere. J’ai connu bien 
des gens qui semblent bien dans leur peau et 
qui ne semblent pas vouloir de changement 
dans leur vie. C’est un aspect dont j’aimerais 
parler aux autres pour voir ce qu’ils en 
pensent. 

Je vais noter cette idee pour ne pas perdre le 
reste du discours. La suite pourrait me 
fournir plusieurs details a l’appui de ces 
affirmations 



Ex. : « Est-on seul dans cette 

recherche? Est-ce normal d’etre 
comme ga? Faut-il changer? cd 
Faut-il le cacher et fuir tout ce 
qui pourrait briser le confort 
d’une vie familiere, reguliere, la 
meme chaque jour. . .? » 



Lemetteur se pose lui-meme des questions. 
Quelques-unes, je me les pose parfois moi- 
meme. Ce qui est sur, c’est qu’il me laisse y 
reflechir tout seul. 11 ne me donne pas les 
reponses que je cherche. C’est pourtant un 
sujet qui m’interesse. Est-ce que cela veut dire 
que je me trompe sur les gens que j’ai cru 
heureux autour de moi, car, en fait, ils 
cachent leur desir de changement par peur de 
ne briser le confort de leur stability? Est-ce 
que cela veut aussi dire que des gens heureux, 
ga n’existe pas? 



Je vais noter cette question pour ne pas 
perdre le reste du discours. 
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t> | Je juge de la pertinence d’apporter devant le groupe les aspects qu’on juge 
j interessants. 



] 



n 



Ex. : Ce discours me deroute un peu en ce qui concerne certaines questions que je me 
pose; il y a des aspects que jai besoin d’eclaircir et d’approfondir en en discutant 
avec quelqu’un. La discussion pourrait aussi repondre a ma premiere question. Je 
verrai si, vraiment, en parlant de ce que je ressens, je vais « voir le monde sous 
une lumiere differente ». 
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Utiliser des moyens pour tolerer l’ambiguite tout en ne perdant pas le fil 
conducteur. ^ ^ 



Definition du RAS : Cette strategic consiste a ne pas se laisser decourager par certains aspects qu’on 
comprend moins ou qu’on ne comprend pas, mais a continuer l’ecoute en suivant l’idee directrice du 
discours. 



On utilise cette strategic dans le but de ne pas decrocher de l’ecoute dun discours a 
cause d’un mot ou d’une idee qu’on ne comprend pas, mais de la poursuivre en se 
donnant comme but la comprehension globale du message. 



On utilise cette strategic lors de tout discours oral, et ce, dans n’importe quelle matiere : 

° quand il s’agit d’elements qui nuisent a la comprehension generate du discours; 

° quand on a deja saisi l’idee directrice du discours, mais qu’on a des doutes sur certains 
elements du discours; 

° quand l’emetteur semble s’eloigner du sujet. 




On utilise aussi cette strategic afin de resoudre certains problemes d’ecoute si, 
lors d’une situation anterieure semblable : 

° on n’a pas pu se concentrer sur l’ecoute d’un discours a cause de quelques 
elements moins clairs; 

° on a perdu le fil conducteur du discours a cause de quelques aspects confus 
ou qui se pretent a differentes interpretations; 

° on a perdu l’interet pour l’ecoute a cause de mots ou d’idees qu’on ne 
comprenait pas. 



Q ij ) On utilise cette strategic a divers niveaux et dans divers contextes d’ecoute, en suivant 

la demarche ci-dessous : 

0 identifier ce que l’emetteur veut transmettre; 

0 reperer ce qui cree un bris de comprehension (un mot, une idee, certains 
aspects, etc.); 

0 evaluer son importance pour la comprehension du discours et decider s’il est 
necessaire ou non de le resoudre; 

° passer a la prochaine etape, en fonction de la decision prise, soit : 

- continuer l’ecoute si le probleme n’entrave pas la comprehension globale du 
message; 

- revoir les strategies de depannage qui peuvent aider a solutionner le probleme 
s’il entrave la comprehension globale du message (faire appel au contexte; 
attendre une deuxieme ecoute, le cas echeant; noter, en style telegraphique, ses 
questions pour les clarifier apres l’ecoute; examiner les illustrations, s’il y en a, 
etc.). 
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OVOi se m sityatioin 

Un enseignant remarque que ses eleves se debrouillent mieux en lecture qu’en 
ecoute, meme lorsqu’il s’agit de discours ayant le meme degre de difficult^. 
Plusieurs entretiens avec ses eleves lui ont revele que parfois, en suivant le 
discours, il leur arrive de ne pas comprendre ce qu’on veut leur communiquer au 
juste, a cause de digressions du sujet ou d’une surcharge d’informations qui leur 
fait perdre Tessentiel du discours ou sen eloigner. En lecture, ils ont le temps de 
retablir leur comprehension ou de retrouver le fil conducteur du message, alors 
qu’en ecoute, tout se deroule si vite qu’avant meme de se rendre compte de ce 
qui se passe, c est deja trop tard. Il n’y a pas moyen de revenir sur ce qu’ils n’ont 
pas retenu ou pas compris. 



a 
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Mo delage 

Eenseignant se decide done a modeler pour ses eleves comment il fait pour 
suivre un discours et soutenir sa comprehension, en d£pit de quelques elements 
qui pourraient preter a confusion. Pour ce faire, il choisit le visionnement du 
premier acte d’une piece de theatre. Il arrete l’ecoute de temps en temps pour 
verbaliser ses pensees. 



I 




> 



J’essaie de comprendre ce que I’emetteur veut me transmettre. 

Ex. : En pensant a ce que j’ai ecoute jusqu’a maintenant, j’ai l’impression que ce qui 
est important a suivre e’est la relation de Celine avec son ami Roland et 
revolution de leurs rapports. Les parents de la fille pensent que cette relation ne 
va pas durer a cause de la nature frivole et superficielle de Roland qui n’a jamais 
eu de relation stable dans sa vie. De plus, il est beaucoup plus age qu’elle. Ils ne 
veulent pas que leur fille souffre, alors, ils essaient de recourir a plusieurs 
stratagemes destines a decourager Celine de continuer a voir Roland. Je suis 
curieux de voir ce qui va se passer, car j’ai Timpression que cette fois Roland est 
sincere, alors je pense que les parents de Celine ne devraient pas s’en meler. 



> 



Je repere l’element qui pose un probleme (un mot, une idee, certains aspects, etc.). 



Ex. : La scene que je vois maintenant me montre un restaurant presque vide; une 

jeune femme tres jolie et bien elegante entre et semble chercher quelqu’un. Elle 
ne trouve pas qui elle cherche et s’assied a une table au coin de la piece, qui lui 
donne une bonne vue de Tentree. On s’attarde un peu trop sur cette fille et cela 
n’a rien a voir avec ce que j’ai vu avant. Si je voyais au moins un personnage qui 
m’est familier. Je ne comprends pas ce qui se passe. Voila que Taction revient tout 
a coup sur le couple qui m’interesse. Ils sont dans la rue et ils se promenent 
heureux en s’arretant de temps en temps devant les vitrines des magasins. 

Je vois de nouveau le restaurant et la jeune femme qui regarde sa montre. 
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J’examine son importance pour la comprehension et je decide s’il est necessaire 
ou non de le resoudre. 

Ex. : Ca m’etonnerait que la presence de la jeune femme soit superflue. J’ai 

l’impression qu’a un moment donne, il y aura un lien avec l’histoire de Celine et 
de Roland. Ou bien peut-etre pas; et si la femme est en fait le personnage a 
suivre? J’ai besoin de comprendre quel est le rapport entre la femme et le couple 
pour savoir sur quoi ou sur qui me concentrer. 



Je dois resoudre ce probleme pour comprendre le discours. 

Ex. : Pour 1’instant, afin de ne perdre aucun detail qui pourrait s’averer important plus 
tard, je dois accorder une attention egale aux deux situations. J’apprendrai s’il y a 
un rapport entre eux ou non. La suite pourrait m’eclaircir la-dessus. Je vois 
quelqu’un qui entre dans le restaurant et salue la jeune femme. Est-ce que j’ai 
bien entendu? Le nom de famille de la femme est le meme que celui de Roland. 
Est-ce une coincidence? Sinon, qui est cette femme? Sa soeur ou bien...? Non, 
c’est pas possible. Mais pourquoi pas? Cela donnerait du sens a la situation. Je 
vais continuer l’ecoute et je vais l’apprendre. 
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Faire appel a ses connaissances sur les procedes du discours explicatif. 


10 6 


If 


Faire appel a ses connaissances sur les procedes du discours analytique. 


If 


12 e 


Faire appel a ses connaissances sur les procedes du discours argumentatif. 


12 e 



Definition du RAS : Ces strategies consistent a se servir de ce qu’on sait deja sur les techniques 
utilisees pour tel ou tel type de discours pour mieux delimiter son champ de concentration et 
mieux soutenir sa comprehension. 



On utilise ces strategies dans le but de developper son esprit critique et d’analyser ce 
qui a trait aux moyens utilises par Temetteur pour creer certains effets et envoyer 
certains messages. 



O' uti ^ se ces strategies lors de tout discours oral, et ce, dans n’importe quelle 

^ * — matiere : 

0 quand on a besoin de delimiter son champ de concentration; 

° quand on veut reconstruire le sens d’un discours (a partir des aspects essentiels); 

° quand on a besoin d’analyser ou de faire un resume du discours ou encore, de 
presenter sa position face a l’information entendue. 




On utilise ces strategies afin de resoudre certains problemes d’ecoute si, lors 
d’une situation anterieure semblable : 

° on a eu des difficultes a saisir la perspective adoptee dans le discours qu’on 
ecoutait; 

° on a eu du mal a analyser le discours; 

° on avait des difficultes a distinguer entre les informations essentielles et les 
informations accessoires ou a differencier les faits des opinions. 
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On utilise ces strategies a divers niveaux et dans divers contextes d’ecoute, en suivant 
la demarche ci-dessous : 

° se rappeler les techniques propres a un discours 

- explicatif ( 10 c ) - questionnement suivi de phrases explicatives, 

- analytique (ll e ) - presence d’un theme et d’une problematique, expression de 
differents points de vue, conclusion renfermant l’opinion de l’auteur ou une 
synthese des idees, 

- argumentatif (12 e ) - refutation, explication argumentative, demonstration; 

° reperer des elements concrets d’utilisation de ces procedes par l’emetteur; 

0 etablir des liens entre ces elements; 

° analyser le discours en fonction de ces procedes; 

° recueillir l’information importante; 

° utiliser l’information recueillie pour reconstruire le sens du discours; 

° degager la conclusion ou la synthese du discours. 
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Miss en situation 

Lors de diverses situations d’ecoute, un enseignant constate que plusieurs de ses 
eleves eprouvent des difficultes a delimiter et/ou a retenir les aspects essentiels 
dun discours pour en faire l’analyse ou meme pour prendre position face au 
message transmis par l’emetteur. 11 sait que ses eleves connaissent les techniques 
utilisees par les auteurs dans divers types de discours tels que le discours 
explica tif, analytique ou argumentatif, mais qu’ils ont encore du mal a s’en servir 
pour recueillir l’information importante. 



IVlodelage 

Lenseignant se propose de montrer a ses eleves comment il se sert des procedes 
du discours explicatif pour retenir les elements les plus importants. Pour ce faire, 
il choisit Tecoute d’un court discours informatif intitule « Les feuilles d’automne » 

( Signatures , Fran^ais 3 C secondaire - enregistrement sur videocassette). 11 visionne 
d’abord une premiere fois le documentaire avec ses eleves; ensuite, il le reprend 
et il verbalise ses pensees. 



Avant I’ecoute 




Je me rappelle d’abord la structure et les procedes propres a un discours 
explicatif. 

Je sais que, lorsqu’il s’agit d’un discours explicatif : 

1. l’auteur fait d’abord une petite introduction qui annonce le sujet du discours; 

2. ses commentaires conduisent de fagon naturelle vers une ou plusieurs questions 
qu’on se pose a propos du sujet et auxquelles la suite du discours va 
habituellement repondre; 

3. l’auteur fournit ensuite des exemples, des definitions, des reformulations et des 
comparaisons pour repondre aux questions qu’on s’est posees prealablement 
(procedes explicatifs); 

4. le discours finit par une conclusion ou Ton fait la synthese des renseignements 
fournis. 



Pendant I’ecoute 



► 



J’ecoute en reperant et en notant en style abrege les elements concrets 
d’utilisation de ces procedes dans le discours. J’etablis des liens entre ces 
elements. 



Ex. : Le sujet est les feuilles d’automne et la question qui se pose est a quoi sont dus 
les colons flamboyants de Tautomne. On obtient une premiere reponse qui n’est 
pas encore expliquee : on sait que les arbres sont surtout influences par le 

raccourcissement du jour. ». 

Commencent ensuite les explications : « Les journees plus courtes declenchent 
la circulation d’une hormone qui prepare la chute des feuilles... un petit joint de 
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liege qui se forme a la base de la tige, ralentit, bloque peu a peu la circulation de 
la seve et empeche la regeneration de la chlorophylle, le vert de la feuille. ». 

On donne des exemples : «... on voit apparaitre des pigments jaunes, caches 
jusqu’alors par la chlorophylle. ». J’apprends que ces constituants s’appellent 
carotenoides et on me donne la definition : « ... une famille de produits dont 
certains sont jaune clair, d’autres oranges ou bruns. ». Lemetteur fait ensuite une 
experience, une demonstration, pour me montrer la gamme de couleurs qui 
existe dans les feuilles d’erable, meme quand elles sont vertes. 11 compare plus 
tard la couleur des feuilles a la grammaire frangaise, « chaque regie a ses 
exceptions. ... le rouge depend du sucre present dans les feuilles. ». On donne 
plusieurs explications sur la fagon dont les feuilles arrivent a Stocker le sucre 
durant 1’ete. On conclut le discours par la reprise des facteurs qui influencent le 
coloris de l’automne, soit le soleil, la secheresse, la fraicheur; on ajoute que 
toutes ces couleurs disparaissent une fois que les feuilles gelent et que l’hiver 
approche. 



a 
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J’analyse le discours et je recueille reformation importante en fonction de ces 
precedes. 

Ex. : En analysant le discours, je tiens compte du sujet (les feuilles d’automne), de la 
question de base (Pourquoi ont-elles toutes ces couleurs?), des explications 
accompagnees d’exemples (La chlorophylle ne se regenere et ne cache plus les 
pigments jaunes ou bruns presents dans les feuilles; les feuilles stockent, pendant 
Pete, du sucre qui se transforme en pigments rouges ou violets.), de la definition 
(les carotenoides - pigments jaunes ou bruns - et les anthocyanines - pigments 
rouges ou violets ), de la demonstration (tremper un fibre a cafe dans une 
solution d’alcool ou Ton a laisse macerer des morceaux de feuilles d’erable) et de 
la comparaison (couleurs des feuilles/grammaire frangaise). 



> 



L 

j J’utilise ^information recueillie pour reconstruire le sens du discours. 



Ex. : Le coloris des feuilles en automne est du a des facteurs naturels relies au 

raccourcissement de la journee, a l’incapacite de la chlorophylle de cacher les 
pigments a cause du petit joint de liege qui pousse a la base des feuilles, a 
l’automne, et au surplus de sucre que l’arbre a stocke pendant l’ete. 



> 
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| Je degage la conclusion ou la syn these du discours. 



] 



Ex. : Lemetteur conclut de fagon synthetique que le soleil, la secheresse, la fraicheur 
influencent le coloris de l’automne et que toutes ces couleurs disparaissent une 
fois que les feuilles gelent et que l’hiver approche. 



Note : Ce modelage peut egalement servir de guide pour modeler Vappel aux connaissances 
des procedes propres aux autres types de discours (analytique, argumentatif, etc). 
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□£> Utiliser, en cours d’£coute, certains indices du discours pour inferer 
Tintention de l’auteur. 



<=■ 10 e 



Definition du RAS : Cette strategic consiste a determiner, a partir de mots cles, d’images, de 
references a lepoque, de commentaires sur les personnages ou de divers autres aspects, la prise de 
position de lemetteur sur un sujet quelconque (souvent controversy) et aussi Tangle, la perspective 
adoptee par ce dernier par rapport au sujet. 



HOUR 



D 



On utilise cette strategic dans le but de mieux se situer par rapport a ce qu’on ecoute 
et de mieux saisir la position de Tauteur et le message qu’il veut transmettre. 



( ) 



On utilise cette strategie lors de tout discours oral, et ce, dans n’importe quelle matiere : 

° quand on ecoute un discours qui fait reference a une autre epoque, qui illustre une 
autre culture ou qui est peu relie a son vecu; 

° quand on a des indices tels que des mots cles, des images, des titres, le nom de 
Tauteur ou des renseignements sur Tauteur, etc. qui permettent de faire des 
hypotheses sur la vision de Tauteur sur le sujet; 

° quand la tache exige Tanalyse de la position de Tauteur par rapport a Tinformation 
qu’il transmet. 




On utilise aussi cette strategie afin de resoudre certains problemes d’ecoute si, 
lors d’une situation anterieure semblable : 

° on a manifesto peu d’interet par rapport au discours; 

° on a eu des problemes a comprendre un discours parce qu’on ne saisissait 
pas ce que Tauteur voulait transmettre au juste. 




On utilise cette strategie a divers niveaux et dans divers contextes d’ecoute, en suivant 
la demarche ci-dessous : 

° se rememorer ses connaissances de Tauteur (s’il s’agit d’un auteur qu’on 
connait); 

° reperer des mots cles, des images, des references a l’epoque, des 
commentaires sur les personnages ou divers autres aspects qui peuvent 
renseigner sur le but et le point de vue de Tauteur; 

° observer le ton, le vocabulaire et le type de phrases (neutres ou expressives) 
utilises; 

° preciser l’image qu’on peut se faire de Tauteur a partir du discours; 

° observer l’engagement ou la distanciation de Tauteur par rapport au sujet; 

° degager le ou les buts de Tauteur. 



Miss en situation 

Un enseignant remarque un certain manque d’interet de la part de ses eleves 
quand il s’agit de lecoute de discours illustrant des evenements peu relies a leur 
vecu ou meme n’ayant aucun rapport avec leurs interets ou leur realite. Souvent, 
meme si Tinteret est la, ils trouvent difficile de comprendre ce que Tauteur veut 
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transmettre et ou il se situe par rapport au message qu’il transmet. Lenseignant 
sait que, si ses eleves se servaient de mots cles, damages, de references a 
l’epoque, de commentaires sur les personnages ou de divers autres aspects 
presents dans le discours, ils pourraient non seulement mieux saisir l’intention 
de l’auteur, mais aussi s’ouvrir davantage a d’autres valeurs et a d’autres realites. 



SVJodelage 

Pour sensibiliser les eleves a l’importance de tout element fourni par l’auteur ou 
le realisateur d’un discours oral, l’enseignant se propose de modeler pour eux 
comment il cherche certains indices pour degager ce que 1’auteur veut transmettre. 
Pour ce faire, il choisit le visionnement du premier acte de la piece « LAvare », 
de Moliere. 11 arrete l’ecoute de temps en temps pour verbaliser ses pensees. 




u 




Avant I’ecoute 

i 

Je pense a ce que je connais de Tauteur (s’il s’agit d’un auteur qu’on connatt). 

Ex. : J’ai deja eu l’occasion, dans le passe, de voir/de lire/d’etudier une autre piece de 
Moliere, intitulee [...]. 

Je sais que c’est un grand dramaturge et comedien du 17 e siecle. 11 a ecrit 
generalement des comedies qui ridiculisent surtout la bourgeoisie. Dans ses 
pieces, les peres sont autoritaires et ridicules, les enfants doivent obeir a leurs 
parents, mais, a l’aide de leurs serviteurs, ils arrivent a faire ce qu’ils veulent, les 
meres aident leurs enfants a s’opposer au pere. Les valets et les servantes se 
moquent d’habitude de leurs maitres ou sont les confidents de certains 
personnages. Les representants de la bourgeoisie sont sensibles a la flatterie et 
veulent copier les manieres des aristocrates. 



Ce rappel cree un cadre propice pour le modelage qui suit. 



Pendant I’ecoute 



c 



> 



Je repere des mots cles, des images, des references a l’epoque, des commentaires 
sur les personnages ou sur divers autres aspects qui peuvent renseigner sur le 
but et le point de vue de l’auteur. 



Ex. : La premiere scene de la piece « EAvare » illustre la discussion entre Elise et 

Valere, deux jeunes qui s’aiment. Ils sont habilles en costumes du 17 e siecle. La 
fille est elegante, l’homme porte des vetements de domestique. Lors de la 
deuxieme scene, Cleante avoue a sa soeur Elise son amour pour Mariane, une 
jeune fille sans fortune. Le frere et la soeur craignent l'opposition d'Harpagon, 
leur pere, un tyran et un avare. 

D’apres ce que je vois, l’auteur semble se situer du cote des jeunes, car il ne dit 
rien contre eux. De plus, ils sont capables d’aller au-dela de leur condition 
sociale et d’aimer quelqu’un pour qui il est, et non pas pour sa fortune. Par 
contre, les commentaires des personnages me revelent que l’auteur serait plutot 
contre Harpagon. En effet, l’auteur le depeint comme un tyran hypocrite et avare 
et comme un representant de la bourgeoisie, qui est preoccupe seulement par les 
valeurs materielles. 

Etc. 
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> 



j 

J’observe le Ion el le langage utilises. 

Ex. : « CLEANTE : Oui, j'aime. Mais avant Peu importe leurs sentiments, les 

d'aller plus loin, je sais que je depends enfants etaient done tenus, a cette 
d'un pere, et que le nom de fils me epoque-la, d’obeir a leurs parents, 

soumet a ses volontes. » 



] 



Scene III (HARPAGON et LA FLECHE, «=£> 
son valet) 

Ex. : « HARPAGON : Hors d'ici tout a 
l'heure, et qu'on ne replique pas. 

Allons, que Ton detale de chez moi, 
maitre jure filou, vrai gibier de 
potence. 

LA FLECHE : Je n'ai jamais rien vu 
de si mechant que ce maudit 
vieillard, et je pense, sauf correction, 
qu'il a le diable au corps. » 



Le maitre utilise un langage violent et 
rude avec son valet. Son valet ne semble 
eprouver aucun respect pour son 
maitre. 

N.B. : Pritre d’avertir les eltves de la possibility 
de rencontrer dans les pieces de MoliZre des 
mots qui ne constituent pas toujours un modele 
de langue a suivre (ex. : « maudit »). 



Scene IV 

Ex. : « HARPAGON : Certes, ce n'est pas *=£> 
une petite peine que de garder chez 
soi une grande somme d'argent; et 
bienheureux qui a tout son fait bien 
place, et ne conserve seulement que 
ce qu'il faut pour sa depense. » 



Lauteur fait d’Harpagon un personnage 
hante par la crainte de se faire voler et 
en meme temps un personnage 
detestable aux yeux du public. 



Ex. 



« ELISE : Je suis tres humble 
servante au seigneur Anselme; mais, 
avec votre permission, je ne 
l'epouserai point. 



Lauteur utilise un langage precieux qui 
est une ironie a l’adresse des bourgeois 
qui affichent une fausse elegance dans 
leur comportement. 



HARPAGON : Je suis votre tres 
humble valet; mais, avec votre 
permission, vous Tepouserez des ce 
soir. » 



> 



r ~ 

j Je precise Pimage qu’on peul se faire de l’auteur a partir du discours. 



Ex. : D’apres ce que je remarque, l’auteur est contre la bourgeoisie deshumanisee par 
son desir de s’enrichir et de parvenir a ce qu’elle veut, peu importe les moyens; il 
semble sympathiser avec les gens appartenant a une classe sociale plus modeste, 
mais superieure du point de vue des valeurs humaines. Il montre une certaine 
sympathie envers les membres de la bourgeoisie qui defendent les valeurs 
humaines en les considerant comme prioritaires. 
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> | J’observe l'engagement ou la distanciation de 1’auteur par rapport am sujet. 



] 



Ex. : La voix de l’auteur se fait entendre par les paroles de ses heros. 11 transmet a son 
public sa position envers la societe decrite, tout en lui laissant la liberte de 
decider tout seul. Qui pourrait aimer Harpagon, quand on voit a quel point il est 
avare et inhumain? Qui pourrait ne pas rire des repliques insolentes et pleines 
d’humour de La Fleche, lorsqu’il parle a Harpagon? Pourtant, c’est au public de 
decider Lauteur n’est ni pres ni loin de ce qu’il communique. Il vit dans ses 
personnages, parle leur langue, porte leurs habits, rit et pleure, prononce des 
mots tendres et doux ou se met a sacrer, et nous laisse done choisir et 
comprendre qui il est a travers eux (les personnages). 



> 



Je degage le but de l’auteur. 



Ex. : Lauteur ridiculise, par le biais du personnage d’Harpagon, la fausse elegance des 
bourgeois. Il se moque de leur hypocrisie et met en relief le fait que l’argent et les 
valeurs materielles se trouvent au-dessus meme de leur amour pour leurs 
enfants. Ils se servent de leur autorite pour imposer a leurs enfants des mariages 
absurdes qui ne sont pas fondes sur Tamour, mais sur l’attrait de la fortune. 
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I^DEUXiEtViEvSEgTION 




Prendre des notes pour soutenir sa comprehension ou pour retenir 
Pinformation. 




Definition du RAS : Cette strategic consiste a trouver une methode ou un moyen efficace de noter 
toute information entendue qui s’avere importante pour realiser la tache qui suivra l’ecoute ou pour 
toute autre utilisation ulterieure. 




On utilise cette strategic dans le but de retenir Pinformation et de soutenir sa 
comprehension. 



On utilise cette strategic lors de tout discours oral, et ce, dans n’importe quelle matiere : 
• quand la tache qui suit exige que Pon degage de Pinformation precise et 
complete; 

° quand le contenu du discours semble complexe ou presente plusieurs 
informations nouvelles; 

° quand Pinformation du discours est dense. 




On utilise aussi cette strategic afin de resoudre certains problemes d’ecoute si, 
lors d’une situation anterieure semblable : 

° on a eu de la difficulte a retenir Pinformation importante dans un discours; 

° on n’a pas bien complete la tache qui suivait Pecoute parce qu’on n’avait pas 
retenu Pinformation necessaire. 



• examiner la necessite de prendre des notes (ex. : retenir certains mots cles, 
informations, idees principales, etc.); 

° faire Pinventaire des moyens possibles de prendre des notes; 

° choisir la methode la plus efficace, c’est-a-dire en rapport avec les exigences de 
la tache - ex. : se servir d’un tableau, dun schema ou dun plan pour organiser 
Pinformation en categories, etc.; 

• ecrire Pinformation importante en style telegraphique (dans un tout organise : 
plan, schema associe a la structure du discours, etc.); 

® noter les liens entre les elements d’information; 

® continuer de cette fagon jusqu’a la fin du discours. 



On utilise cette strategic a divers niveaux et dans divers contextes d’ecoute, en suivant 
la demarche ci-dessous : 



EViise en situation 



Un enseignant remarque que ses eleves ont parfois de la difficulte a retenir ou a 
bien organiser Pinformation qui leur est fournie oralement, ce qui est du au fait 
qu’ils ne prennent pas de notes ou, s’ils le font, leur strategic n’est pas toujours 
efficace (phrases completes, informations superflues ou mal organisees, etc.). II 
se sert done d’un documentaire sur videocassette pour montrer a ses eleves 
comment prendre des notes efficacement. 
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Modelage 



Lors du visionnement de ce documentaire sur la vie et 1’evolution d’une 
personnalite* bien connue, l'enseignant arrete l’ecoute de temps en temps afin 
de modeler pour ses eleves sa fagon de prendre des notes. 



* Les eleves francophones profiteraient davantage de cette activite si la personnalite choisie 
6tait franco-canadienne. Ceci permettrait d’ajouter a ce RAS une valeur culturelle. 



u 




J ’examine, au fur et a mesure de l’ecoute, la necessite de prendre des notes. 

Ex. : Je viens d’entendre des renseignements sur la date et le lieu de naissance de X. 
On me donne plusieurs details sur les membres de sa famille et une description 
du paysage entourant la maison ou il est ne. Compte tenu des questions 
auxquelles je dois repondre apres l’ecoute, je dois necessairement retenir le lieu 
exact et l’annee de sa naissance ainsi que la position sociale de sa famille. Je vais 
done noter quelques mots cles seulement par rapport a ces aspects-la, en laissant 
de cote les autres details. 



> 



Je choisis un moyen de prendre des notes en fonction de la tache que je dois 
realiser apres I’ecoute. 



Ex. : Comme la tache me demande de retenir plusieurs informations precises par 
rapport a divers aspects de la vie et de 1’evolution de X, je vais noter les 
renseignements fournis sur ces aspects, en style telegraphique, sous des 
categories distinctes, par exemple : 



Date de naissance : 18... 

Lieu : Y, petit village, sud du Quebec 

Condition sociale : famille nombreuse, revenu moyen, condition modeste 
Personnalite : 

timide, hypersensible, solitaire, renferme sa sceur 
ainee sa seule confidente 

Premiers succes : etc. 

Realisations qui l’ont rendu celebre : etc 



> 



Je note les liens entre les elements d’information. 



Ex. : pere autoritaire -* manque de confiance; 

timide -* peu d’amis -> sa sceur -> sa seule confidente. 



c 



> 



Je continue de cette fa^on jusqu’a la fin de l’ecoute. 



Ex. : Je pourrais egalement faire un schema et noter les informations dans les 

categories appropriees. Au besoin, si cela s’avere necessaire, je pourrais ajouter 
d’autres categories, au fur et a mesure de l’ecoute. 
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Ajuster au besoin sa maniere d’ecouter ou de visionner en tenant compte 
du deroulement du discours et du changement dans la situation d’ecoute. 



Definition du RAS : Cette strategie consiste a adapter sa maniere de retenir l’information entendue, 
en tenant compte du genre et de la complexity du discours (reportage, piece de theatre, film, 
publicite, jeu, etc.) et de son intention d’ecoute (s’informer, se divertir, suivre des consignes, etc.). 



a— 



On utilise cette strategie dans le but de soutenir sa comprehension, de mieux retenir 
l’information, de garder son interet pour Pecoute et d’adapter son ecoute a ses besoins. 



On utilise cette strategie lors de tout discours oral, et ce, dans n’importe quelle 
matiere : 

• quand on a besoin de choisir un discours qui repond a ses besoins; 

• quand on remarque qu’on ne retient pas suffisamment ce qu’on entend; 

® quand on se sent moins efficace, et qu’on a de la difficulty a se concentrer sur le 
discours. 




On utilise aussi cette strategie afin de resoudre certains problemes d’ecoute si, 
lors d’une situation anterieure semblable : 

• on a fait Pecoute d’un discours qui ne repondait pas a ses besoins; 

° on a retenu peu d’informations importantes du discours; 

• on a perdu Pinteret pour le discours pendant la deuxieme ecoute, au lieu 
de se servir de cette occasion pour valider, corriger ou completer 
Pinformation retenue; 

• on a abandonne Pecoute a cause de difficultes temporaries de 
concentration ou des problemes de comprehension. 



On utilise cette strategie a divers niveaux et dans divers contextes d’ecoute, en suivant 
la demarche ci-dessous : 

® se familiariser avec le type de discours; 

• se donner une intention d’ecoute et preciser ses attentes face au discours; 

• adopter une maniere d’ecouter en rapport avec les buts vises (par exemple 
l’ecoute/le visionnement d’un reportage ou d’un documentaire differe de 
l’ecoute/du visionnement d’un film ou d’une publicite); 

• verifier si, en effet, le discours correspond a ses attentes; 

• decider si on poursuit l’ecoute/le visionnement ou si on l’interrompt, car il ne 
correspond pas a ses attentes; 

• ajuster ou modifier sa fa<:on d’ecoute en fonction de ses besoins (p. ex. : 
ecouter une premiere fois pour avoir une comprehension globale du discours et 
une deuxieme fois pour relever certains details; arreter Pecoute pour prendre des 
notes; ecouter a nouveau certaines parties jugees plus importantes, etc.). 
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EWise en situation 



Un enseignant constate que ses eleves savent deja comment aborder une lecture 
en fonction de leur but et de la nature du texte, mais qu’ils trouvent difficile de 
transferer ces habiletes en situation d’ecoute. Cest pour cette raison que, parfois, 
ils n’arrivent pas a se concentrer sur le discours. 11s attendent souvent que 
lecoute d’un reportage soit une source de divertissement semblable a celle du 
visionnement d’un film ou, au contraire, ils esperent obtenir des renseignements 
precis et complets sur divers themes en ecoutant seulement un discours. 



a 

n 
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Modelage 



Lenseignant se propose done de montrer a ses eleves, par le biais d’un modelage, 
comment aborder Tecoute d’un discours en fonction du type de discours sans 
ignorer, bien sur le « pourquoi » de lecoute. Ce modelage vise aussi une prise de 
conscience de la part des eleves du fait qu’on arrive souvent a modifier sa fagon 
d’ecouter pendant un discours, si on constate que cela aiderait a mieux retenir 
l’information. 




Avant I’ecoute 



c 



> 



Je me familiarise avec le type de discours. 



] 



Ex. : Cest un discours informatif, d’une duree de 20 minutes, sur ce qui precede et ce 
qui accompagne une eruption volcanique. 



Je reflechis a ce que j’attends de ce discours. 

Ex. : Je m’attends a ce qu’on me fournisse des renseignements sur ce qui aide les 
sismologues a prevoir 1’eruption d’un volcan et sur ce qui passe pendant 
l’eruption. J’aimerais aussi savoir si les eruptions ont des effets sur la nature et 
sur l’environnement. 



Pendant I’ecoute 



> 



i 

! J’adopte une maniere d’ecouter en rapport avec mes attentes. 



] 



Ex. : J’ecoute le discours attentivement en me concentrant surtout sur ce qui repond a 
mes questions, mais aussi sur les informations nouvelles que je trouve 
interessantes. Le crayon a la main, je suis pret a prendre des notes sur ce que je 
veux retenir. 
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O i J’ajuste ma fagon d’ecouter en fonction de mes besoins. 
Je decide si je poursuis l’ecoute. 



n 



u 



Ex. : Un temoin de l’eruption dit : « ... toute la semaine, on a pu observer des fissures 
qui apparaissaient dans le sol hier et dont le nombre augmentait chaque jour. 11 y 
a eu une alerte apres laquelle la situation a commence a se precipiter. Dimanche 
soir, on denombrait deja trois cents seismes. Un peu plus tard, vers les petites 
heures du matin, la crise etait plus intense, et on pouvait compter plusieurs 
seismes par minute. ». 

Un sismologue intervient et precise que « les tremblements de la terre 
proviennent du mouvement du magma situe sous l'ecorce terrestre. » [...] 

Le discours continue. 

« A partir de 14 h 05, d'autres signes de gonflement indiquaient que le magma 
s’approchait de la surface. 

A 15 h 05, on ressentit un tremblement sismique, signe du debut de l'eruption. 

Le tremblement, qui est une vibration continue enregistree par les sismographes, 
correspond a l'ecoulement de la lave dans les fissures une fois qu’elle peut 
s'echapper a l'air libre sans contrainte. 

A 15 h 25, on ressentit une violente secousse puis on apergut des lueurs. De 
Thelicoptere, on pouvait observer des fontaines de lave qui jaillissaient jusqu'a 
cinquante metres de hauteur. » 

Etc. 

11 y a plusieurs personnes qui parlent. Trop d’information a la fois. Toutefois, ce 
sont des informations pertinentes. J’ai d’abord besoin d’ecouter le discours une 
premiere fois pour avoir une idee d’ensemble sur le contenu et l’organisation du 
discours, Je prends ici et la quelques notes rapides qui ne m’empechent pas de 
saisir la suite ou de voir les images. Etc. 

On arrive a la fin du documentaire. 11 inclut generalement les informations 
auxquelles je m’attendais, sauf celles concernant les effets de l’eruption sur 
l’environnement. J’ai l’impression qu’on n’a rien mentionne a ce sujet. Je vais 
ecouter plus attentivement la deuxieme fois. 

Avant de passer a la deuxieme ecoute, je fais un schema pour organiser mes 
notes, J’inclus les categories avant, pendant et apres l’eruption. Si je n’obtiens 
pas d’information sur les effets, je vais me renseigner sur cet aspect a l’aide d’un 
autre moyen (recherche sur Internet, discussion avec une personne-ressource, 
lectures, autres documents audiovisuels). 

N.B. : Si Von veutfaire une seule ecoute du discours, on peut recourir, au besoin, a Varret de 
Vecoute chaque fois qu’on vient d’entendre une information qui semhle importante, pour 
faciliter la prise de notes ou pour resoudre un bris de comprehension. 
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Faire appel a ses connaissances de Temetteur et du contexte de production 
pour soutenir sa comprehension. 



a 

n 



Definition du RAS : Cette strategic consiste a utiliser ce qu’on connait au sujet de l’emetteur et des 
conditions du discours pour mieux se situer face au discours et pour mieux saisir reformation. 



On utilise cette strategie dans le but de mieux se situer face a l’ecoute et de mieux 
compren-dre des aspects abordes. Ceci aide egalement Tauditeur a developper son 
esprit critique et a discerner entre ce qui est credible ou non dans les discours 
auxquels il est expose. 



( mm ) 



On utilise cette strategie lors de tout discours oral, et ce, dans n’importe quelle 
matiere : 

° quand on ecoute un discours presentant un point de vue ou une position 
particuliere par rapport a un sujet; 

° quand la tache exige de prendre une position personnelle face a un sujet et de 
l’appuyer sur des arguments. 




On utilise aussi cette strategie afin de resoudre certains problemes d’ecoute si, 
lors d’une situation anterieure semblable : 

o on a considere comme generalement valable et acceptable la position d’un 
emetteur dont le message etait base sur ses croyances ou ses interets et non 
pas sur des faits objectifs; 

° on s’est senti peu motive a ecouter un discours, car la perspective adoptee 
ne correspondait pas a la notre. 



C J O n utilise cette strategie a divers niveaux et dans divers contextes d’ecoute, en suivant 

la demarche ci-dessous : 

° se rememorer ce qu’on connait de Temetteur ou du contexte de production du 
discours; 

° etablir des liens entre ce qu’on connait et l’information nouvelle; 

° utiliser ces liens pour reconstruire le sens du discours (modifier son 
opinion/point de vue en prenant en consideration la nouvelle information ou le 
point de vue de Temetteur). 
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Mise en situation 



Un enseignant remarque que certains eleves, lorsqu’on leur demande de faire 
l’analyse critique d’un discours, ne font qu’adopter la perspective du discours 
ou de l’emetteur, sans trop juger si les informations entendues etaient basees 
sur des faits incontestables et presentees de fagon objective. Eecoute de tels 
HI discours vise souvent a favoriser une prise de position personnels et a 

developper Pesprit critique des eleves face a ce que le media leur presente. Par 
consequent, Penseignant trouve important d’amener ses eleves a prendre 
conscience du fait que chaque information qu’on leur transmet 
quotidiennement peut representer l’interet et le point de vue dune seule 
personne ou d’un groupe limite de gens et que c’est a partir de ces informations 
qu’ils arrivent a adopter leur propre position. Cest done important que les 
eleves analysent l’information entendue a partir de ce qu’ils savent ou 
apprennent sur lemetteur ou sur le contexte de production et qu’ils examinent 
plusieurs points de vue avant de prendre position. 



iWodelage 



Penseignant se decide done a modeler pour ses eleves comment il se sert de ses 
connaissances de Pemetteur et du contexte de production pour mieux saisir le 
sens du discours et arriver a une position personnelle. Pour ce faire, il choisit 
deux courtes ecoutes de discours realisees respectivement par quelqu’un qui 
veut convaincre son auditoire de l’utilite d’un produit pesticide pour proteger le 
jardin contre les mauvaises herbes et les insectes parasites, et par quelqu’un qui 
avertit le public du danger que les pesticides representent pour la sante et pour 
l’environnement. Il arrete l’ecoute de temps en temps pour verbaliser ses 
pensees. 




Avant I’ecoute 



Je pense a ce que je connais de 1’emetteur ou du contexte de production du 
discours. Si je ne connais rien, je m’informe. 

Ex. : Dans ce cas, je sais que le premier discours est presente par un distributeur de 
pesticides et le deuxieme par un specialiste dans l’etude des effets des pesticides 
sur la sante et sur Penvironnement. 

Ces renseignements qui remontent a la planification creent un cadre propice 
pour le modelage qui suit. 
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Pendant I’ecoute 



> 



Je fais des liens entre ce que je sais sur l’emetteur et l’information nouvelle. 



l cr discours : « Le produit X est un 
insecticide naturel a base de pyrethre qui 
sert a se proteger contre des insectes. 11 est 
particulierement utile contre les infestations 
d'insectes domestiques tels que les fourmis, 
les punaises, les puces, les poux, etc. 11 est 
produit par les fleurs de chrysan theme et 
son utilisation ne presente aucun danger 
pour l'homme et les animaux domestiques. 
Ce produit est fait a partir de six substances 
chimiques semblables qui causent une 
paralysie brusque chez les insectes qui 
viennent en contact avec le produit. Cest 
pour cela que les gens a la recherche d’effets 
immediats et efficaces devront se depecher 
d’acheter ce produit avant que ce ne soit 
trop tard. » 



Ex. : Lemetteur me dit que le produit X est 
un insecticide naturel efficace et 
inoffensif. 11 provoque la paralysie chez 
les insectes qui entrent en contact avec 
ce produit. S’il a cet effet sur les 
insectes, puis-je croire qu’il n’a aucun 
effet sur les humains? 

Je sais en meme temps que l’emetteur 
veut me convaincre d’acheter le 
produit. J’ai besoin de plus 
d’information sur ce produit. 
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2 C discours : « Les gens cherchent «= 

d’habitude un produit miracle qui combat 
les insectes et les mauvaises herbes dans 
leurs jardins. Ce qu’ils font, c’est simple : ils 
achetent un pesticide et reglent le 
probleme. Malheureusement, ils ne sont pas 
conscients que les pesticides n’auraient pas 
les resultats voulus s’ils n’etaient pas aussi 
des produits toxiques. 

Savez-vous qu’on peut combattre certains 
insectes sans necessairement recourir a un 
pesticide? 

Les pesticides devraient vraiment etre 
utilises en dernier ressort et tres 
prudemment car, n’oubliez pas, ce sont des 
substances toxiques. » 



Ex. : Lemetteur me dit que tous les pesticides 
sont toxiques, autrement ils n’auraient 
pas les resultats voulus. 11 me conseille 
d’eviter autant que possible ces produits 
et d’y recourir seulement en situation 
extreme. 

Je sais aussi que l’emetteur etudie les 
effets des pesticides sur l’environnement. 
11 veut done me convaincre d’eviter 
l’utilisation de tout produit toxique. Je 
sais qu’il a raison, car les produits 
chimiques ne sont pas bons pour la sante 
et pour l’environnement. Je connais 
quelqu’un qui a utilise un produit soi- 
disant inoffensif et cela lui a cause une 
irritation de la peau. Par contre, je ne suis 
pas convaincu qu’il y ait des produits non 
toxiques aussi efficaces que les pesticides 
pour se debarrasser des mauvaises herbes 
ou des infestations d’insectes. 11 faut que 
je me renseigne davantage la-dessus. 
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J’utilise ces liens pour reconstruire le sens du discours (dans ce cas, pour choisir la 
position que je vais prendre face a l’information entendue). 



Ex. : Comme tous les pesticides sont toxiques, je ne dois y recourir qu’apres avoir essaye 
des methodes naturelles pour me debarrasser des insectes ou des mauvaises herbes. Si 
je suis aux prises avec une situation d’infestation a laquelle je ne peux plus faire face, 
je vais alors utiliser un produit chimique en m’assurant qu’il n’est pas trop dangereux. 
Je dois aussi l’utiliser avec precaution et non pas de fagon abusive. 
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Apres avoir planifie et realise sa tache, on arrive a l’etape finale, celle du retour reflexif 
sur la tache. Uetape devaluation permet a l’auditeur : 

° d’analyser les indices, les pistes et les moyens utilises pour faciliter sa 
comprehension du discours et la retention de l’information; 

° devaluer la pertinence des moyens utilises pour resoudre des bris de 
comprehension; 

° de determiner les strategies d’ecoute qui se sont averees les plus efficaces afin de les 
utiliser lors d’une prochaine tache semblable; 

° de faire le bilan des nouvelles connaissances acquises lors de l’ecoute du discours, 

Le tableau qui suit regroupe toutes les strategies devaluation de la 6 e a la 12 e annee, 
telles qu’elles sont formulees dans le programme d etudes de frangais langue premiere 
et celui de frangais langue seconde - immersion. 
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6 e 


Reflechir sur les [Discuter des]* moyens utilises pour resoudre un bris de 
communication et verbaliser le produit de cette reflexion. 


e e 




Reflechir sur [Discuter de] son engagement et de sa perseverance a la tache 
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(la valeur, les exigences et la controlabilite). 
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Reflechir sur [Discuter de] 1’utilite de prendre des notes et sur l’efficacite 
des moyens utilises et verbaliser le produit de cette reflexion. 
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Evaluer l’efficacite des moyens utilises pour realiser son projet de 
communication. 



12 e 



* Les crochets renferment des mots ou segments du RAS tel qu’il est formule dans le programme de frangais langue 
seconde - immersion, alors que les mots en italique indiquent que le RAS est formule comme tel dans le 
programme de frangais langue premiere. 

Definition du RAS : Ces strategies devaluation consistent a faire un retour verbal ou ecrit sur tous 
les moyens pris pour reussir son projet d’ecoute, c’est-a-dire sur ce qu’on fait avant, pendant et 
apres une activite d’ecoute pour orienter et soutenir sa comprehension, retenir 1’information 
entendue et developper son esprit critique face a ce qu’on ecoute. 



On utilise ces strategies dans le but de prendre conscience et de parler de sa fagon de 
proceder afin de bien repondre aux exigences d’une tache d’ecoute; ceci aide non 
seulement a recon-naltre et a valider ses habiletes d’ecoute, mais aussi a resoudre des 
difficultes de comprehen-sion, de retention ou d’organisation de 1’information, et a 
identifier les aspects a ameliorer ou ceux ou Ton a besoin d’aide pour reussir son 
ecoute. 



On utilise ces strategies pendant et apres tout projet d’ecoute, et ce, dans n’importe 
quelle matiere : 

® lors d’un entretien ou d’une discussion qui suit une tache d’ecoute; 

• quand on veut faire le bilan de tout ce qu’on a fait ou des difficultes auxquelles 
on a ete confronts tout le long d’une activite d’ecoute pour mieux reussir lors 
d’une prochaine tache semblable; 

® quand on veut s’assurer qu’on utilise les moyens les plus efficaces pour bien 
reussir une tache d’ecoute; 

• quand on ressent le besoin de soutien exterieur pour mieux reussir lors d’une 
prochaine tache semblable. 




On utilise aussi ces strategies si, pendant ou apres plusieurs situations 
d’ecoute anterieures semblables : 

• on s’est rendu compte qu’on reproduisait le meme genre d’erreurs ou qu’on 
eprouvait les memes difficultes de comprehension; 

• on s’est rendu compte qu’on utilisait des moyens inefficaces pour resoudre 
certaines difficultes d’ecoute; 

• on n’etait pas sur que les moyens utilises etaient appropries a la tache. 



m 
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C Q®P0C : 31jJU ) 0 On utilise ces strategies a divers niveaux et dans divers contextes d’ecoute, en suivant 
la demarche ci-dessous : 

° faire un retour sur ce qu’on a fait pour se preparer a l’ecoute d’un discours; 

° expliquer l’apport de ses connaissances et de ses experiences anterieures a la 
reussite de la tache; 

° examiner le genre de difficultes qu’on eprouve durant l’ecoute; 

° expliquer ce qu’on fait pour les surmonter et si cela fonctionne bien; 

° parler de ce qui se passe dans sa tete quand on ecoute un discours et qu’on 
resout un bris de comprehension; 

° parler de l’efficacite des moyens pris (processus) pour realiser la tache; 

° faire le bilan des connaissances acquises lors de l’ecoute du discours. 



Mise en situation 

A la suite de plusieurs entretiens avec ses eleves, un enseignant se rend compte 
a quel point ce serait profitable pour eux et pour lui-meme de les encourager et 
de les habituer a reflechir a tout le processus qu’ils suivent lors de la realisation 
d’une tache d’ecoute. Cela leur permet non seulement de prendre conscience de 
ce qu’ils font avant, pendant et apres une tache, mais aussi d’exprimer leurs 
sentiments, leurs inquietudes, leurs difficultes par rapport a cette tache-la. Cela 
les prepare aussi a mieux faire face a une prochaine tache, a anticiper les 
problemes et a mieux reussir. En meme temps, l’enseignant lui-meme apprend, 
par le biais de ce retour, ou ses eleves ont besoin d’appui et ce qu’il pourrait 
faire pour les aider a acquerir les strategies necessaires, a favoriser leur 
engagement face a ce qu’ils font ou a ameliorer une activite d’ecoute. 



Eenseignant se decide done a modeler pour ses eleves un genre de retour qu’il 
ferait apres l’ecoute d’un discours. 




u> 



Je pense a ce que j’ai fait pour me preparer a l’ecoute du discours. 



] 



Ex. : Avant de commencer l’ecoute, j’ai survole le materiel qu’on m’a donne pour me 
familiariser un peu avec la tache, j’ai pense au contexte, au titre, au genre de 
discours et a ce que je savais deja sur le sujet. 



> 



Je reconnais l’apport de mes connaissances et de mes experiences anterieures 
lorsque j’ai realise la tache. 



Ex. : Je me rends compte que le fait que j’ai deja eu l’occasion, dans le passe, 
d’apprendre certaines informations sur le sujet ou le fait que je connaissais 
generalement le vocabulaire utilise m’a aide a me creer une base pour 
l’acquisition de nouvelles connaissances et a mieux comprendre le discours. 
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Je fais un retour sur le genre de 
difficultes que j’ai eprouvees 
durant l’ecoute. 



1 

| Je pense a ce que j’ai fait pour surmonter les 
S difficultes et si cela a bien fonctionne. 



Ex. 



En reflechissant au discours, je 
constate que le debit de parole a 
ete un peu trop rapide pour moi. 



Pour ne pas perdre la suite, je ne me suis pas 
arrete a ce que je ne comprenais pas ou, a ce 
que je perdais a cause du debit, par contre, je 
me suis concentre davantage sur ces aspects-la 
lors de la deuxieme ecoute. Si je n’ai toujours 
pas compris, je Pai note et je l’ai eclairci apres, 
en posant des questions a une personne avisee. 



Ex. 



Certains mots m’etaient inconnus 
ou, peut-etre, je ne les ai pas bien 
entendus a cause de l’accent c 
particulier de la personne qui 
parlait. 



J’ai pense a ce qui avait ete dit avant ou j’ai 
attendu la suite. J’ai pris en note les mots les 
plus complexes et les ai cherches dans le 
dictionnaire a la fin de l’ecoute. 



Ex. 



J’ai eu de la difficulty a noter les 
informations pour les retenir. c 
C’etait trop rapide et je ne 
voulais pas perdre la suite. 



J’ai note seulement quelques mots cles pour 
m’aider a m’en souvenir. 



Ex. 



Quand j’ai realise la tache qui 
suivait l’ecoute, il m’etait difficile 
de trouver dans mes notes 
l’information que je cherchais. 




Une prochaine fois, je vais faire un schema 
divise en divers aspects et je vais noter les 
informations sous l’aspect approprie. 



Ex. 



A un moment donne, je ne 1 = 
pouvais plus me concentrer car 
j’avais perdu toute une sequence 
anterieure par manque 
d’attention. Etc. 



Je n’ai pas decroche de l’ecoute, je me suis 
concentre sur la suite et cela m’a aide a inferer 
ce que j’avais manque, sinon, je l’ai eclairci 
apres l’ecoute (ou lors de la deuxieme ecoute). 
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j Je fais le bilan des connaissances acquises lors de 1’ecoute du discours. 



Ex. : Avant d’ecouter ce discours, j’avais deja quelques connaissances sur le sujet. Le sujet 
m’attirait plus ou moins. Toutefois, lors de l’ecoute, je me suis rendu compte que je 
connaissais tres peu dans ce domaine et que ce que je savais n’etait pas toujours 
exact. 11 y a quelques aspects tels que [...] que j’aimerais explorer davantage. En 
outre, je suis devenu plus sensible a [...]. Cette ecoute a change mes impressions sur 
[...]. J’ai vecu moi aussi (ou je connais quelqu’un qui a vecu) une situation 
semblable. 

J’ai aussi decouvert que je peux facilement retenir ce que j’entends si je prends des 
notes ou si j’en discute apres l’ecoute. Comme cela, je peux faire part aux autres de 
ce que j’ai appris en me referant a des informations precises. 

Etc. 



Note : Les strategies devaluation proposees a Yecoute portent davantage sur Vanalyse des moyens utilises 
par Yeltve pour reussir son projet (comment il s'est prepare a I’tcoute, comment il a active ses 
connaissances , etc.). Toutefois , Yenseignant doit aussi accorder de Yimportance aux connaissances 
acquises par Yeleve lors de Yecoute d’un discours (evaluation du produit : habileti a nommer des realites, 
a exprimer une opinion , a faire un schema des informations entendues , a discuter du sujet traite , a reagir 
au discours , etc.). 
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